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Fondée par des comédiens italiens sous le règne de Louis XIV et réouverte en 1716, 
sous la Régence, après une absence de dix-neuf ans, la Comédie-Italienne de Paris 
représente un cas unique dans le système rigide des théâtres parisiens sous l’Ancien 
Régime. Par rapport à la Comédie-Française et à l’Académie royale de musique, la 
Comédie-Italienne est un théâtre officiel, subventionné et protégé par le roi, mais 
dépourvu d’un privilège théâtral. Cette ambiguïté, loin de la contraindre, lui donne 
au contraire une liberté inattendue, liberté de sortir des règles classiques et d’occuper 
les espaces dramaturgiques laissés vides par les autres salles, prisonnières du cadre des 
monopoles. La Comédie-Italienne devient ainsi, à la fin du xviie siècle, mais surtout au 
cours du xviiie, le lieu le plus important de l’expérimentation théâtrale à Paris. À côté 
du répertoire italien à canevas, les Italiens proposent aussi des comédies françaises, de 
nouveaux genres et de nouvelles formes dramatiques, tels que la parodie, la comédie en 
vaudevilles, le ballet pantomime et la comédie mêlée d’ariettes. La Comédie-Italienne 
s’ouvre ainsi à la musique, à la danse, au chant, tout en gardant l’improvisation comme 
méthode de composition du répertoire italien et en privilégiant l’aspect visuel et 
spectaculaire de la production théâtrale. Elle propose, par ailleurs, un véritable terrain 
de discussion sur les théories du jeu d’acteur émergentes, celles qui se libèrent enfin des 
mailles de l’oratoire et de la poétique théâtrale et qui transposent sur un plan théorique 
les caractéristiques propres du jeu italien vis-à-vis du jeu français. 

Le présent volume est l’aboutissement d’un long parcours de recherche pluriannuel 
sur la présence des Italiens à Paris. L’approche interdisciplinaire et pluridisciplinaire des 
contributions permet de mieux appréhender les éléments administratifs du théâtre, les 
liens avec la politique culturelle française et l’apport des comédiens, des dramaturges 
et des musiciens italiens et français de la Comédie-Italienne. Celle-ci est envisagée 
ainsi dans son ensemble, en tant que théâtre binational pluri-spectaculaire, redevable 
d’un système précis de fonctionnement artistique, corporatif et artisanal : la commedia 
dell’arte comme production spectaculaire propre au théâtre professionnel italien qui 
englobe des champs performatifs extrêmement variés en suivant le goût du public pour 
les nouveautés et en dialoguant avec la tradition théâtrale française. De Riccoboni à 
Veronese, de Marivaux à Goldoni, de Favart à Piis, de Duni à Grétry, de Lelio le fils 
à Diderot, le volume trace le cheminement unique de la Comédie-Italienne dans le 
paysage de la création théâtrale d’Ancien Régime.
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ITALIENS CONTRE FORAINS : PROMISCUITÉS ET RIVALITÉS

Judith le Blanc
Université de Rouen – Centre de musique baroque de Versailles

Si la question des querelles dramatiques a été abordée de nombreuses fois du point 
de vue institutionnel – en prenant en compte les théâtres officiels versus les théâtres 
non-officiels, la politique de défense des privilèges, les rapports entre l’Opéra-Comique 
et l’Opéra, la lutte des Forains contre les Comédiens-Français 1 –, la concurrence entre 
Forains et Italiens, pourtant constante dans l’histoire des théâtres, n’a semble-t-il 
jamais été prise comme point de mire. D’une part parce qu’il est difficile d’isoler deux 
protagonistes dans l’histoire des querelles théâtrales – les pièces métathéâtrales qui 
mettent en abyme les querelles personnifient généralement tous les protagonistes 2 – ; 
d’autre part parce que les conflits qui opposent les théâtres forains aux Comédiens-
Français sont beaucoup plus nourris tant sur la scène judiciaire que sur la scène 
théâtrale 3. Cela dit, si la Comédie-Italienne est moins active que la Comédie-Française 
sur la scène juridique, elle agit cependant sur la scène théâtrale, en se servant précisément 
des armes foraines. Les comédies métathéâtrales des Italiens qui mettent en scène les 
conflits sont autant de répliques – au double sens de réponses et d’imitations – aux 
comédies foraines, mais elles n’ont pour la plupart pas été imprimées et ne nous sont 
parvenues que sous une forme incomplète. De ce fait, il y a une sorte de déséquilibre 
entre les sources foraines et italiennes, déséquilibre sur lequel il faudra s’interroger.

1 Voir parmi les publications les plus récentes sur la question : Judith le Blanc, Avatars 
d’opéras. Parodies et circulation des airs chantés sur les scènes parisiennes, Paris, 
Classiques Garnier, 2014 ; Jeanne-Marie Hostiou, Les Miroirs de Thalie. Le théâtre sur le 
théâtre et la Comédie-Française (1680-1762), Paris, Classiques Garnier, 2019.

2 Voir Judith le Blanc, « La querelle des théâtres mise en abyme sur les scènes foraines 
entre 1715 et 1745 », dans Emmanuelle Hénin (dir.), Les Querelles dramatiques en France 
à l’Âge classique, Louvain, Peeters, 2010, p. 169-204.

3 Voir Jeanne-Marie Hostiou, « De la scène judiciaire à la scène théâtrale : l’année 1718 
dans la querelle des théâtres », Littératures classiques, no 81, « Le temps des querelles », 
dir. Jeanne-Marie Hostiou et Alain Viala, 2013, p. 107-118. Sur la concurrence entre la 
Comédie-Française et les Forains, voir aussi ead., « La Comédie-Française à l’épreuve 
de ses frontières : le cas du théâtre autoréflexif (1680-1715) », dans Georges Forestier 
et Lise Michel (dir.), La Scène et la coulisse dans le théâtre du xviie siècle en France, Paris, 
PUPS, 2011, p. 145-160.
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Pour mémoire, rappelons que la Comédie-Italienne n’est pas un théâtre privilégié 
stricto sensu, mais jouit d’une certaine protection de la part du pouvoir politique. Il faut 
attendre 1723 pour que les Italiens obtiennent le titre de comédiens italiens ordinaires 
du Roi, ce qui leur donne une nouvelle légitimité. C’est également à cette date, à la 
fin de l’année 1723, qu’ils arrêtent de migrer l’été sur le terrain géographique de la 
foire Saint-Laurent. Cette installation des Italiens à la foire Saint-Laurent pendant 
trois étés consécutifs est le symptôme d’une exacerbation de la concurrence entre 
Forains et Italiens et d’une crise de la fréquentation de l’Hôtel de Bourgogne. La 
concurrence entre Italiens et Forains se traduit donc sur les scènes parisiennes par une 
promiscuité accrue des répertoires et une relative indifférenciation des scènes à travers 
des comédies-répliques, comparables aux épisodes d’une série dont le public parisien 
est l’ultime arbitre.

Les Italiens entretiennent vis-à-vis des Forains des sentiments pour le moins ambigus, 
mélange de jalousie et de ressentiment. Rappelons qu’au moment où l’ancienne troupe 
de la Comédie-Italienne est expulsée de Paris en 1697, les Forains, profitant de l’appel 
d’air, s’engouffrent dans la brèche et s’approprient une partie du répertoire italien. 
Pendant les vingt années d’exil des Italiens, la tradition italienne fait partie intégrante 
du théâtre de la Foire. À partir de 1716, un mouvement inverse s’amorce et la nouvelle 
troupe de la Comédie-Italienne va s’aventurer sur le terrain forain.

Le premier conflit que nous évoquerons suit de près l’entrée des Italiens sur le terrain 
linguistique du français. L’année 1718 est une année phare dans l’histoire des querelles 
dramatiques. C’est l’année où les Comédiens-Italiens, pour ne pas voir leur théâtre 
déserté, commencent à créer des pièces en français. La troupe de Lélio représente le 
25 avril 1718 Le Naufrage du Port-à-l’Anglais ou les Nouvelles débarquées de Jacques 
Autreau avec une musique de Jean-Joseph Mouret, précédé d’un prologue en forme de 
comédie de comédiens où les acteurs jouent leur propre emploi et exposent leur projet 
de parler en français et les craintes qui y sont associées. Un dénommé Trafiquet, courtier 
du Parnasse, y déclare que pour ragoûter le public, il faut « de ces drogues que l’on vend 
à la Foire 4 ». La pièce remporte un certain succès, mais l’été 1718 est catastrophique 
pour les Comédies française et italienne. En cette année difficile où les canevas italiens 
ne font plus recette, Luigi Riccoboni songe à retourner en Italie, ce dont les Forains 
se font l’écho avec délectation dans La Querelle des théâtres, premier épisode de cette 
série métathéâtrale 5. Le trait récurrent attaché à la Comédie-Italienne dans le portrait 

4 Jacques Autreau, Le  Naufrage du Port-à-l’Anglais ou les Nouvelles débarquées, Paris, 
Briasson, 1732, prologue, scène 2, p. 8.

5 « la comédie-italienne. — Je me meurs ! Je crois que je serai obligée d’aller prendre l’air 
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caricatural qu’en dresse la Foire est d’abord son défaut linguistique, la persistance de 
l’italien, alors même que ses comédiens s’efforcent de parler français. Par exemple dans 
La Querelle des théâtres, la Comédie-Italienne quitte l’Opéra-Comique en lançant pour 
anathème : « Vederete, vederete, razza maledetta », tandis que la Comédie-Française 
s’exprime sur des alexandrins parodiés de Phèdre et que l’Opéra chante sur des airs 
parodiés de son propre répertoire. La Querelle des théâtres se termine sur la victoire de 
la Foire qui terrasse les deux Comédies avec l’aide de son allié l’Opéra.

La foire Saint-Laurent de 1718 est d’après Parfaict « la foire la plus brillante, et la plus 
remarquable de toutes celles dont [il a] parlé 6 ». Pendant cette foire, la dame de Baune 
et les Saint-Edme exploitent en commun l’Opéra-Comique. La réaction des Comédies 
française et italienne ne se fait pas attendre et l’Opéra-Comique est supprimé. C’est 
la raison pour laquelle, le 6 octobre 1718, la pièce Les Funérailles de la Foire, de Lesage 
et d’Orneval, est représentée sur la scène du Palais-Royal devant Madame et le régent. 
La mise en scène des querelles par les Forains migre donc dans cet épisode sur la scène 
du cousin officiel. Dans la scène 5, la Foire fait son testament. Dans celui-ci, elle lègue 
en héritage à la Comédie-Italienne ses bagatelles les plus triviales, mettant en exergue la 
proximité entre les deux répertoires. Elle inverse ainsi le cours de l’histoire qui avait fait 
de la Foire l’héritière de l’ancienne troupe de la Comédie-Italienne. Elle chante (air 15 : 
« Je ne suis né ni roi ni prince ») : « Item. La troupe italienne, / Pour que de moi l’on 
se souvienne, / Aura soin de donner du bas. / Je lui laisse mes bagatelles, / Pour en faire 
après mon trépas / Des pièces françaises nouvelles 7. »

Comme dans La Querelle des théâtres, la Comédie-Italienne forme un binôme 
contrasté avec la Comédie-Française à laquelle elle sert de faire-valoir comique. Elles 
feignent hypocritement d’être tristes de la mort de la Foire. La Comédie-Italienne 
s’exprime à nouveau dans un italien de cuisine approximatif. La pièce se termine 
sur la mort de la Foire qui fait chanter à ses rivales un air de Gillier qui achève de les 
décrédibiliser : « la comédie-italienne. — On n’aimait plus nos parades ; / Ces 

natal, ou de faire ici corps neuf. » (Alain-René Lesage et Joseph de La Font, La Querelle 
des théâtres, dans Alain-René Lesage et Jacques-Philippe d’Orneval (dir.), Le Théâtre de 
la Foire ou l’Opéra-comique, Paris, Ganeau, t. III, 1724, p. 44 ; ouvrage en 9 tomes, paru 
de 1721 à 1734 à Paris chez divers éditeurs ; référence abrégée Théâtre de la Foire dans 
les notes suivantes de cet article ; voir la version en ligne du prologue : http://cethefi.org/
doc/querelle_des_theatres_.pdf).

6 Claude Parfaict et François Parfaict, Mémoires pour servir à l’histoire des spectacles de la 
Foire, par un acteur forain, Paris, Briasson, 1743, t. I, p. 206.

7 Alain-René Lesage et Jacques-Philippe d’Orneval, Les  Funérailles de la Foire, dans 
Théâtre de la Foire, t. III, p. 392-393.

http://cethefi.org/doc/querelle_des_theatres_.pdf
http://cethefi.org/doc/querelle_des_theatres_.pdf
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Forains esprits follets / Par le sel de leurs couplets / Au public nous rendaient fades. / 
Il aura beau mourir d’ennui, / Il viendra chez nous malgré lui 8. »

Trois jours seulement après la première représentation des Funérailles de la Foire, le 
9 octobre 1718, les Italiens répondent sur leur propre scène en imitant les Forains, et 
représentent La Désolation des deux Comédies. En croisant différentes sources, on peut 
se faire une idée de cette petite comédie quoiqu’elle n’ait pas été imprimée. Voici un 
extrait du sommaire qu’en donne L’Histoire anecdotique et raisonnée du Théâtre italien :

[…] Lélio qui n’a pas perdu tout espoir de ramener le public, fait des reproches à sa 
femme de la résolution qu’elle a prise de retourner en Italie ; mais elle persiste dans 
son dessein et les quitte : Lélio voyant que quelques-uns de ses camarades sont de son 
avis, les emmène avec lui pour tâcher de lui ramener sa femme. À peine sont-ils sortis, 
que la muse de la Comédie-Française vient voir celle de la Comédie-Italienne […] elles 
sont interrompues par la muse de la Foire qui vient aussi faire ses adieux à la Comédie-
Italienne […] La muse française lui répond en vers héroïques, et par une parodie de 
Phèdre, dans laquelle elle excite la muse italienne à se joindre à elle pour se venger de 
l’ennemi commun, qui a l’insolence de les braver encore ; mais comme elle a la langue 
plus affilée, elle oblige ses deux ennemies à lui céder la place ; elle se félicite de sa victoire, 
et en fait part à son cousin l’Opéra, qui lui promet sa protection : une symphonie gaie 
annonce la suite de la Foire qui vient prendre part à la joie de sa souveraine. Un Arlequin, 
une Arlequine [masques italiens devenus personnages emblématiques de la Foire], un 
Polichinelle et une dame Ragonde dansent une chaconne, après laquelle on chante les 
couplets suivants :

 la foire
Notre fortune est certaine ;
La Foire désormais, à Paris brillera,
La troupe italienne, 
Faridondaine et lon, lenla,
La troupe italienne,
Faridondaine, partira. 
 la comédie-italienne
Ne faites pas tant la vaine ;
Le public malgré vous nous favorisera :
La troupe italienne,
Faridondaine, lon, lenla,

8 Ibid., p. 409.
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La troupe italienne,
Faridondaine, restera.

Le public fort content de cette petite pièce, répéta en chœur, « la troupe italienne 
restera ». J’aurais moins parlé de cette comédie, si elle n’eût fait époque, d’autant plus 
qu’elle est tirée presque tout entière de L’Adieu des comédiens, de La Querelle des théâtres 
et des Funérailles de la Foire ; cependant toutes ces scènes étrangères furent arrangées 
avec goût, et firent grand plaisir 9.

Le fait que cette comédie présente à la fois des emprunts au répertoire de l’ancienne 
troupe de la Comédie-Italienne – L’Adieu des comédiens désignant sans doute Le Départ 
des comédiens 10 de Du Fresny (1694) – et au répertoire forain trahit la proximité et la 
continuité des répertoires. Pierre-François Biancolelli, fils du célèbre Dominique de 
l’ancienne troupe de la Comédie-Italienne et ancien acteur-auteur forain, symbolise 
le lien qui unit l’ancienne troupe de la Comédie-Italienne, la Foire et les nouveaux 
Comédiens-Italiens 11. Les emprunts à l’ancienne troupe de la Comédie-Italienne et la 
surenchère sur ses concurrents forains sont peut-être aussi un moyen, pour Riccoboni 
et Biancolelli, de rappeler l’antériorité de la Comédie-Italienne sur les inventions 
foraines et la dette qu’ont les Forains envers l’héritage italien. Mais ce qui frappe le 
plus dans le sommaire de la pièce, c’est sa proximité avec Les Funérailles de la Foire : 
la Comédie-Italienne, sur le départ, a pris la place de la Foire mourante, au chevet 
de laquelle défilent tous les théâtres de Paris. La parodie de Phèdre par la muse de la 
Comédie-Française se trouvait déjà dans La Querelle des théâtres. Le Nouveau Mercure 
rend compte de la Désolation des deux Comédies et cite un couplet supplémentaire du 
vaudeville final : « Sur les rives de la Seine / L’on verra triompher la Foire et l’Opéra, / 

9 Jean-Auguste Jullien, dit Desboulmiers, Histoire anecdotique et raisonnée du Théâtre 
italien depuis son rétablissement en France jusqu’à l’année 1769, Paris, Lacombe, 1769, 
t. I, p. 250-253.

10 Voir Jeanne-Marie Hostiou, « “Le départ des Italiens” : circulation d’un motif en 
contexte de querelles (1694-1723) », Revue d’histoire du théâtre, no 289, « Les théâtres 
parisiens sous l’Ancien Régime. Parcours transversaux », dir.  Emanuele De  Luca et 
Barbara Nestola, 1er trimestre 2021, p. 18-30.

11 Voir Emanuele De Luca, « La circulation des acteurs italiens et des genres dramatiques 
dans la première moitié du xviiie siècle », dans Sabine Chaouche, Denis Herlin et 
Solveig Serre (dir.), L’Opéra de Paris, la Comédie-Française et l’Opéra-Comique. 
Approches comparées (1669-2010), Paris, École des chartes, 2012, p. 241-254. Voir 
aussi id., Il  repertorio della Comédie-Italienne di Parigi (1716-1762) /Le  Répertoire 
de la Comédie-Italienne de Paris (1716-1762), Paris, IRPMF, coll.  « Les savoirs des 
acteurs italiens », 2011, p. 171, en ligne : https://api.nakala.fr/data/11280%2Fd28df67b/
d7300be2848911f9e68c934cf26b6c0f55391ab1.

https://api.nakala.fr/data/11280/d28df67b/d7300be2848911f9e68c934cf26b6c0f55391ab1
https://api.nakala.fr/data/11280/d28df67b/d7300be2848911f9e68c934cf26b6c0f55391ab1
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La troupe italienne / Faridondaine et lonla / La troupe italienne / Faridondaine etc. » 
Mais Arlequin surgit, en appelle au parterre, chasse la Foire à coups de lattes, et invite la 
salle entière à chanter « pour braver l’Opéra » : « La troupe italienne / Faridondaine 
restera 12. »

Ce vaudeville final, composé par Mouret, contribua sans aucun doute au succès de 
la comédie. Il était en outre promis à un bel avenir puisqu’il réapparaît sous forme de 
timbre à la Foire, et dans les Parodies du nouveau Théâtre italien sous le titre « La troupe 
italienne, faridondaine ». Il devient en quelque sorte l’arme emblématique du conflit 
qui oppose Forains et Italiens. Ainsi, dans Le Rappel de la Foire à la vie (1721), Lesage, 
Fuzelier et d’Orneval, défenseurs de l’Opéra-Comique, répondent œil pour œil, 
dent pour dent et air pour air à Riccoboni et Biancolelli, et aux deux Comédies. La 
Foire chante, sur l’air « La troupe italienne, faridondaine » : « Vous y perdrez votre 
peine ; / Le public malgré vous à la Foire viendra. / La troupe italienne, / Faridondaine / 
Enragera / Et la troupe romaine, / Faridondaine / Crèvera 13. »

Le 20 novembre, Luigi Riccoboni et Pierre-François Biancolelli renchérissent 
à nouveau avec Le Procès des théâtres 14. Desboulmiers note que c’est le succès de 
La Désolation des deux Comédies qui donna l’idée aux Italiens de représenter Le Procès 
des théâtres, qui n’eut pas moins de succès. Dans ce Procès, les deux Comédies font appel 
au jugement d’Apollon, qui réduit la Foire au silence. Voici un extrait du sommaire 
donné par Desboulmiers :

Elle [la Foire] pardonne à son cousin, et le prie de se souvenir d’elle ; les forces lui 
manquent, et voulant mourir sur le grand ton, elle récite plusieurs vers ampoulés, et 
finit par celui-ci en se jetant dans les bras de l’Opéra : « Reçois, mon cher cousin, l’âme 

12 Le Nouveau Mercure, octobre 1718, p. 115-119, cité par Xavier de Courville, Un apôtre de 
l’art du théâtre au xviiie siècle. Luigi Riccoboni dit Lélio, t. II, L’Expérience française (1716-
1731) [1945], Genève, Slatkine Reprints, 1969, p. 134-135.

13 Alain-René Lesage, Louis Fuzelier et Jacques-Philippe d’Orneval, Le Rappel de la Foire à 
la vie, dans Théâtre de la Foire, t. III, p. 441.

14 « La muse française dit que son théâtre est le centre de la majesté et de la grandeur, que 
c’est à elle seule que revient de remuer les passions, et pour le prouver elle déclame des 
vers de Racine, la Foire répond qu’elle émeut les passions aussi bien qu’elle, que pour 
inspirer de la compassion, elle n’a qu’à chanter “Or écoutez petits et grands”, et pour 
donner de la joie il n’est rien tel qu’un “Flon, flon, flon, larira dondaine”. À ces mots, 
la Comédie-Française s’évanouit ». La Foire, condamnée au silence par Apollon, expire 
entre les bras de l’Opéra sur ces mots « Reçois mon cher cousin l’âme de ta cousine. » 
(Claude Parfaict, François Parfaict et Quentin Godin d’Abguerbe, Dictionnaire des 
théâtres de Paris, Paris, Lambert, 1756, t. IV, p. 249-251.) L’argument et le vaudeville final 
figurent dans Le Nouveau Théâtre italien ou Recueil général des comédies représentées 
par les comédiens italiens ordinaires du roi, Paris, Briasson, 1729, t. I, p. 98-102. 
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de ta cousine. » Elle lui rend l’esprit, et l’Opéra par reconnaissance, l’emporte avec lui. 
Les deux Comédies arrivent avec leurs suites, apprennent la nouvelle de la mort de leur 
ennemie, et en dignes enfants de Thalie, s’en réjouissent outre mesure, et terminent la 
pièce par des chants et des danses. 

 Vaudeville : 
Nous n’avons plus de vœux à faire
Chez nous, Paris abondera
Notre galère, lère lan lère,
Notre galère, sans vent contraire voguera. 
 arlequin
Notre Apollon est le parterre
Quand pour nous il décidera
Notre galère, etc 15.

Cet air de Mouret devient comme le précédent un air de vaudeville dont on trouve la 
musique dans les Parodies du nouveau Théâtre italien 16. Ce qui frappe une fois encore 
dans l’argument de cette comédie, c’est sa ressemblance avec Les Funérailles de la Foire. 
On peut supposer que la scène de la Foire expirant entre les bras de son cousin était 
reprise quasiment mot pour mot de celle représentée par les Forains sur la scène de 
l’Académie royale de musique : 

 la foire, déclamant sur le ton de l’actrice qui joue le rôle de Phèdre. 
Non, non, écoutez-moi. Les moments me sont chers.
Il n’est que trop certain, cousin, que je vous perds.
Déjà je ne vois plus qu’à travers un nuage ;
Et mes sens affaiblis…
(Elle s’évanouit.) […]
 la foire, déclamant.
Ah ! j’expire ! Je sens que le mortel frisson me saisit.
 l’opéra
Justes dieux !
 la foire
Approche mon poulet,

15 Jean-Auguste Jullien, dit Desboulmiers, Histoire anecdotique et raisonnée du Théâtre 
italien, op. cit., t. I, p. 254-259.

16 « Notre galère sans vent contraire », air no 102, dans Les Parodies du nouveau Théâtre 
italien, Paris, Briasson, 1738, t. III.
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Dans ce dernier moment où tu lis ta ruine,
Viens, avance, reçois l’âme de ta cousine.
(Elle tombe mourante dans les bras de l’Opéra 17.)

Le dénouement de la comédie est aussi très proche de celui des Funérailles de la 
Foire où les deux Comédies chantaient et dansaient, mais on assiste ici à une inversion 
axiologique du divertissement, puisque les deux Comédies s’autoflagellaient malgré 
elles dans Les Funérailles, alors que chez les Italiens, elles se glorifient de leur victoire. 
Ainsi, pendant la fermeture de l’Opéra-Comique, tout se passe comme si Biancolelli 
pillait la Foire, tout comme les auteurs forains, et notamment Fuzelier, avaient pu le 
faire pendant la fermeture de la Comédie-Italienne. Il utilise les mêmes recettes que 
les Forains pour récupérer le public orphelin de l’Opéra-Comique, tout en critiquant 
ces recettes.

Mais la série ne s’arrête pas là. Le 29 janvier 1719, Riccoboni et Biancolelli 
représentent La Foire renaissante. Cette comédie avait pour but de prendre de court 
une pièce annoncée par l’Opéra-Comique et qui avait pour titre Le Triomphe de la 
Foire, pièce qui avait elle-même été conçue pour répliquer aux pièces des Italiens jouées 
à la fin de l’année 1718, La Désolation des deux Comédies et Le Procès des théâtres. 
On peut se demander si Le Triomphe de la Foire était le premier titre envisagé pour 
Le Rappel de la Foire à la vie ? Voici un extrait du sommaire de La Foire renaissante que 
donne Desboulmiers :

La Foire n’ayant pas pu survivre à la honte de se voir condamnée à la honte d’un éternel 
silence, descend au royaume sombre 18 ; […] Flaminia arrive plongée dans la tristesse et 
leur fait en style tragique un récit de la renaissance de leur commune ennemie ; cette 
nouvelle commence à les attrister ; mais l’arrivée de la Foire achève de les accabler ; 
elle vient conduite par l’Opéra, dont la suite chante en chœur : « La Foire a vaincu le 
trépas, / L’enfer ne lui résiste pas » [en note : parodie d’Alceste, acte V]. […] Elle chante :

La Foire sort enfin de la nuit du tombeau,
Où Thalie en courroux, la força de descendre.
Quel retour glorieux ! que son triomphe est beau !
Qu’il doit aujourd’hui vous surprendre !

17 Alain-René Lesage et Jacques-Philippe d’Orneval, Les  Funérailles de la Foire, dans 
Théâtre de la Foire, t. III, p. 402 et 404-405.

18 Ce motif de la descente aux Enfers était déjà un topos de l’ancienne troupe de la 
Comédie-Italienne. Voir par exemple La Descente de Mezzetin aux Enfers de Regnard, 
représentée le 5 mars 1689.
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La Foire est un phénix qui renaît de sa cendre 19.

Mais Lélio et Mario, voyant leurs camarades enchaînés, fondent l’épée à la main sur la 
cohorte foraine, la mettent en fuite, et rompent les chaînes de leurs compagnons qu’ils 
délivrent. La comédie s’achève sur le vaudeville suivant : 

 la foire
Je reparaîtrai sur la scène ;
Mon cœur gonflé de vanité,
Goûte cette félicité.
Autant qu’une actrice romaine 20,
Digue don, digue don, dondaine ;
J’ai de l’orgueil, de la fierté. 
 la comédie-italienne
Notre espérance était donc vaine,
Nous nous flattions d’un plus doux sort
Nous avons fait naufrage au port ;
Adieu Thalie et Melpomène
Digue don, digue don, dondaine ;
La Foire vit après sa mort. 
 silvia
Qu’ici le bon goût vous entraîne,
Nous vous en prions instamment ;
Venez nous voir plus fréquemment ;
Je crois que je vaux bien la peine,
Que l’on me visite souvent.

On y ajouta quelques jours après un prologue, dont la scène est supposée dans la Foire. 
Un Gascon, secondé d’une femme à la mode, se plaint de la disparition d’un spectacle, 
qui pouvait seul les réjouir : une autre femme leur fait entendre les justes raisons de cette 
défense ; mais il [sic] ne fait que les irriter davantage ; et il faut que Lélio vienne leur 
promettre qu’ils seront satisfaits, puisque les pièces qu’ils vont donner ressembleront 
fort à celles de la Foire, à la réserve de ce qui peut blesser la modestie : les femmes se 

19 Rappelons que le rideau de la nouvelle troupe de la Comédie-Italienne affiche la devise 
« Io rinasco » et est orné d’un phénix juché sur un bûcher ardent. L’image du phénix est 
donc commune aux deux théâtres. Le 22 avril 1719, une nouvelle toile représente Thalie.

20 C’est-à-dire une comédienne de la Comédie-Française.
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calment ; mais le Gascon sort, en jurant qu’il arrivera malheur si l’on ne trouve pas le 
moyen de le divertir 21.

Dans ce prologue, les Italiens revendiquent et légitiment leurs imitations foraines 
tout en affirmant rester dans les bornes de la moralité. Nous sommes donc en présence 
de deux trilogies dont le degré d’intertextualité et d’intermusicalité est très élevé, et 
dont l’une est le miroir inversé de l’autre : une italienne dans le style forain qui fait 
le plaidoyer de la Comédie-Italienne, et une foraine reliant La Querelle des théâtres, 
Les Funérailles de la Foire et Le Rappel de la Foire à la vie, qui prend la défense de 
l’Opéra-Comique. Sur le plan formel, il était sans doute impossible de discerner si ces 
comédies appartenaient au répertoire forain ou au répertoire italien 22.

Le 25 juillet 1721, les Italiens décident de concurrencer les Forains, non plus 
seulement sur le terrain dramatique, mais également sur le terrain géographique, en 
s’installant à la foire Saint-Laurent pendant l’été. Ils ouvrent leur théâtre dans la loge du 
chevalier Pellegrin qu’ils louent pour l’occasion et qui devient le théâtre du Faubourg 
Saint-Laurent. À cette occasion, Biancolelli et Riccoboni ajoutent un épisode à la série 
métathéâtrale, avec un prologue qui met en scène les motifs de ce déplacement et qui se 
termine par un vaudeville qui légitime cette migration aux yeux du public : « À l’hôtel 
de la Comédie, / On voit sécher sur pied Thalie ; / Pour éviter un triste sort, / Elle veut 
devenir foraine : / La troupe italienne / N’a pas tort 23. » Le vaudeville est également 
cité par d’Origny qui ajoute ce troisième couplet : « L’espoir d’une bonne recette / 
Nous fait déloger sans trompette : / Messieurs, chorus, chantez bien fort, / Et même 
jusqu’à perdre haleine : / La troupe italienne / N’a pas tort 24. »

Ce n’est qu’à la foire Saint-Laurent de 1721 que l’on voit renaître un nouvel Opéra-
Comique. Les Funérailles de la Foire, accompagnées de l’explicite Rappel de la Foire à 
la vie, sont enfin jouées sur la scène foraine, et, ultime consécration, reprises sur la scène 
de l’Académie royale de musique. Tout comme la trilogie italienne – Désolation, Procès, 
Foire renaissante –, les Funérailles et le Rappel sont jouées l’une à la suite de l’autre lors 
d’une même séance, comme les épisodes successifs d’une même série. L’opéra Alceste 

21 Jean-Auguste Jullien, dit Desboulmiers, Histoire anecdotique et raisonnée du Théâtre 
italien, op. cit., t. I, p. 299-304.

22 À ce titre et pour l’anecdote, dans le spectacle Les Funérailles de la Foire que nous avons 
mis en scène, nous avons intégré des éléments de La Foire renaissante, et notamment 
la parodie de l’acte V d’Alceste, qui se fond très bien dans la syntaxe spectaculaire du 
reste de l’opéra-comique.

23 Ibid., t. I, p. 506-507.
24 Cité par Antoine d’Origny, Annales du Théâtre italien depuis son origine jusqu’à ce jour, 

Paris, Veuve Duchesne, 1788, t. I, p. 64.
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de Quinault et Lully, parodié dans les Funérailles, sert de fil conducteur dans La Foire 
renaissante et réapparaît à nouveau comme intertexte privilégié et source parodiée 
dans Le Rappel de la Foire à la vie : l’Opéra marche sur les pas de l’Alcide lullyste et 
part aux enfers pour en ramener sa cousine vivante. À la fin de la pièce, l’allégorie du 
public vient rendre hommage à la Foire, inciter les trois Comédies à se réconcilier et à 
« plaire toutes les trois par la variété de [leurs] talents 25 ». Un trio de Gillier symbolise 
la fragile réconciliation. Mais la Comédie-Italienne annonce aussi son projet de venir 
s’établir à la foire, écho de la décision récente, à la fois pragmatique et opportuniste, 
de Riccoboni de donner des spectacles au faubourg Saint-Laurent : « la comédie-
italienne, embrassant de nouveau la Foire. – Je suis charmée, ma petite, mais ce qui 
s’appelle charmée de notre union. Et pour la rendre plus forte, j’abandonne mon hôtel : 
je vais venir m’établir à la foire. » La comédie se clôt sur une alliance aussi superficielle 
que factice entre la Comédie-Italienne et la Foire, promesse d’autres querelles à venir. 
L’Italienne est persuadée de mourir si elle reste dans « la ville », elle pour qui « l’argent 
vaut beaucoup mieux que bonne renommée » et qui espère que dans ce « faubourg [sa] 
cuisine, quatre fois mieux en ira 26 ». 

En croisant plusieurs sources telles que d’Origny, Desboulmiers et les périodiques, 
nous sommes en mesure de nous faire une idée plus précise du répertoire métathéâtral 
des Italiens, dont Biancolelli et Riccoboni sont les comédiens-auteurs spécialistes. Cela 
nous permet également de comprendre certaines répliques du Rappel de la Foire à la vie, 
qui sont des réponses directes au prologue des Italiens. Par exemple l’allusion à la cuisine 
italienne et au fait que la Foire nourrira les Italiens, comme la réplique où la Foire dit que 
« la faim fait sortir le loup hors du bois 27 », se réfèrent à la maigreur de Trivelin dans le 
début du prologue joué en juillet 1721 par les Italiens. La Comédie-Italienne termine 
Le Rappel de la Foire à la vie en chantant ce couplet sur l’air bien choisi de « Bannissons 
d’ici l’humeur noire » : « Accourez, acteurs d’Italie ! / Dansez, mettez-vous en train ! / 
Célébrez ce jour qui vous lie / Pour jamais au peuple forain. (Les suivants de la Comédie-
Italienne se joignent à ceux de la Foire, et font un ballet, qui finit la pièce 28.) »

L’été suivant, le 25 juillet 1722, les Italiens ouvrent leur théâtre du Faubourg Saint-
Laurent avec Le Jeune Vieillard de Fuzelier, Lesage et d’Orneval, introduit par un 
prologue des mêmes auteurs. Ce sont donc les auteurs emblématiques de la Foire qui 
travaillent cette fois-ci pour les Italiens. La promiscuité ne se cantonne pas au terrain 

25 Alain-René Lesage, Louis Fuzelier et Jacques-Philippe d’Orneval, Le Rappel de la Foire à 
la vie, dans Théâtre de la Foire, t. III, p. 447.

26 Ibid., p. 451.
27 Ibid.
28 Ibid., p. 454.
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dramatique ou géographique, elle devient auctoriale. On ne dénombre aucun grand 
succès durant cette saison foraine des Italiens, mais les pièces d’inspiration foraine 
sont celles qui réussissent le mieux. Ainsi, Le Jeune Vieillard attire 2 600 spectateurs en 
treize représentations et l’affluence lors de sa création le 25 juillet assure à elle seule plus 
du quart des recettes totales du spectacle 29. Le prologue met en scène la concurrence et 
la promiscuité des répertoires : M. Vaudeville essaye de débaucher M. Parodius et de le 
convaincre de quitter la Foire pour les Italiens. Le vaudeville est d’ordinaire revendiqué 
comme l’apanage et la propriété des Forains, tandis que la parodie dramatique, genre 
commun aux deux théâtres, est une pomme de discorde récurrente et un leitmotiv dans 
la querelle de paternité et d’antériorité entre Italiens et Forains 30.

Le prologue du Jeune Vieillard se termine sur la lecture d’une ordonnance établie par 
la troupe italienne, ordonnance lue par Arlequin :

Nous la troupe italienne savoir faisons à tous qu’il appartient que les sieurs Vaudeville 
et Parodius, ci-devant poètes forains, sont, au moyen de la cérémonie expiatoire faite en 
conséquence, remis, restitués et rétablis dans leur bonne renommée ainsi qu’ils étaient 
avant d’avoir souillé leurs plumes dans les spectacles de la Foire. […] Enjoignons à nos 

29 Ola Forsans, Le Théâtre de Lélio. Étude du répertoire du nouveau Théâtre italien de 1716 
à 1729, Oxford, Voltaire Foundation, 2006, p. 65.

30 Voir par exemple dans L’Audience du Temps : « la foire saint-germain. — Hélas ! si j’avais 
pu trouver quelque parodie à la mode ! Cela soutient quelquefois mon théâtre pendant 
tout un carême ! roger bontemps. — Vous espériez peut-être que celle d’Armide vous 
engraisserait. (Air : “Réveillez-vous, belle [endormie]”) Mais quelle aventure fatale ! / Ce 
bon morceau vous est raflé  / Et par les voisins de la Halle  / Ainsi le pain vous est 
volé. » (BnF, Ms. fr. 9336, fol. 105.) Allusion à l’Armide de Jacques Bailly, jouée par les 
Comédiens-Italiens en janvier 1725 à l’occasion de la reprise de la tragédie de Lully et 
Quinault à l’Académie royale de musique depuis novembre 1724. Voir aussi le prologue 
Les Comédiens corsaires de Lesage, Fuzelier et d’Orneval, représenté à la foire Saint-
Laurent le 20 septembre 1726, puis sur la scène du Palais-Royal, et le prologue d’Hercule 
filant, parodie par Fuzelier d’Omphale d’Antoine de La  Motte et André Cardinal 
Destouches : « le connaisseur. — Eh, morbleu, laissez à la Foire le soin de ridiculiser 
les héros en bémol, c’est là son métier. trivelin. — Tout beau, Monsieur le connaisseur, 
lisez les annales de la Comédie-Italienne, vous verrez que nos ancêtres comiques ont 
chanté d’après les Dumesnils et les Beaumaviels : ne devez-vous pas savoir qu’Armide, 
ce chef-d’œuvre du fameux Lully, a été fredonné par un gosier arlequinique ? Avez-vous 
oublié, (il chante. Air 162 : “Plus j’observe ces lieux, et plus je les admire”) Plus j’observe 
ce rôt, et plus je le désire, / La broche tourne lentement […] » (Louis Fuzelier, prologue 
d’Hercule filant, dans Les Parodies du nouveau Théâtre italien, Paris, Briasson, 1738, t. II, 
p. 45-48.)
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acteurs et nommément au sieur Pantalon, d’oublier la cérémonie de la Calotte de l’année 
passée, comme un acte d’hostilité alors permis 31.

Lesage, Fuzelier et d’Orneval font ici allusion au Régiment de la Calotte, c’est-à-dire 
à leur propre opéra-comique joué par la troupe de Francisque lors du rétablissement 
de l’Opéra-Comique à la foire Saint-Laurent en 1721. Tout se passe comme si 
Parodius et Vaudeville incarnaient respectivement et dans une forme d’autoparodie 
où l’on peut reconnaître l’esprit de Fuzelier, les auteurs Fuzelier et Lesage eux-mêmes. 
Le Régiment de la Calotte offre une revue de candidats qui défilent devant Momus pour 
intégrer son régiment. Pantalon se présente de la manière suivante : « Son deputato 
della mia compania… » Momus le rembarre aussitôt en faisant écho au déplacement 
intempestif des Italiens : « Mia compania. Oh ! que diable, gardez votre italien, il faut 
parler français dans les faubourgs. » Pantalon annonce que les Italiens souhaitent 
être acteurs du régiment, à quoi Momus répond : « Voilà les Italiens, ils veulent être 
partout. » Pantalon explique qu’ils ont quitté leur hôtel et « transporté noblement 
[leur] laboratoire […] au faubourg Saint-Laurent, / Appelé vulgairement / La Foire, la 
Foire, la Foire ». Une note de Lesage explique que les Italiens « annoncèrent dans leur 
affiche qu’ils joueraient […] sur le théâtre du Faubourg de Saint-Laurent pour éviter le 
mot de Foire ». L’argument avancé par Pantalon, et qui finit par convaincre Momus de 
l’intégrer au régiment, c’est que les Comédiens-Italiens ont organisé un bal pendant la 
canicule, qui leur coûta beaucoup et où personne ne se rendit. Pantalon chante (air 79 : 
« Quand la mer rouge apparut ») : « Nous avons, pour plaire aux yeux, / Fait grande 
dépense, / Croyant qu’on n’aime en ces lieux / Que vaine apparence : / Mais le trait 
original, / C’est d’imaginer un bal, / Dans la ca, ca, ca, / Dans la ni, ni, ni, / Dans la 
cu, cu, cu, / Dans la ca, dans la ni, dans la cu, / Dans la canicule. / Chose ridicule 32. »

La neuvième et dernière scène contient une imitation parodique du troisième 
intermède du Malade imaginaire de Molière et Marc-Antoine Charpentier, dans 
laquelle les Italiens sont intronisés par Momus : celui-ci termine en leur donnant pleine 
licence pour « Baragouinandi / Et ennuyandi / Tant in villa qu’au faubourgo 33 ».

La dernière réplique, cette fois au sens sismique du terme, évoquée ici, eut lieu en 
août 1726 à l’occasion de la représentation à l’Hôtel de Bourgogne des Comédiens 

31 Alain-René Lesage, Louis Fuzelier et Jacques-Philippe d’Orneval, prologue du Jeune 
Vieillard, BnF, Ms. f. fr. 9314, « Théâtre inédit de Lesage ». Ce prologue a été édité par 
Jeanne-Marie Hostiou dans son mémoire de maîtrise, Édition critique de huit prologues 
inédits du théâtre forain, sous la dir. de Françoise Rubellin, université de Nantes, 2001.

32 Id., Le Régiment de la Calotte, dans Théâtre de la Foire, t. V, p. 36-37.
33 Ibid., p. 43.
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esclaves, prologue qui servait d’exorde à Arlequin toujours Arlequin, pièce française 
dans le goût italien, Arcagambis, tragédie burlesque, et L’Occasion, opéra-comique. Cet 
ambigu-comique remporta un grand succès. Dans le prologue, Arlequin, Pantalon et le 
Docteur ont échoué sur les côtes du Maroc. Un Turc leur apprend que s’ils réussissent 
à divertir le roi du Maroc, dont le grand plaisir est de couper des têtes, ils échapperont à 
sa férocité. Les Italiens montrent donc un raccourci de tout ce qui se joue sur les scènes 
parisiennes, à l’exception de l’opéra sérieux. 

L’Opéra-Comique réplique aux Comédiens esclaves par le prologue des Comédiens 
corsaires. En voici l’avertissement : « Écrit peu après les Comédiens esclaves, comédie du 
théâtre italien, et à l’occasion du goût qui règne depuis quelques années dans les pièces 
tant françaises qu’italiennes, dans la plupart desquelles on voit le fond et la forme des 
divertissements forains 34. » Cet avertissement met au jour la querelle liée à la question 
du pillage, récurrente entre les théâtres, et au fait qu’alors que la politique des privilèges 
aurait dû contribuer à la différenciation des répertoires, les théâtres officiels pillent 
le répertoire forain pour satisfaire le goût du public. Si, en théorie, chaque théâtre a 
un répertoire qui lui est propre, en pratique, les frontières entre les répertoires et les 
théâtres sont poreuses. Dans ce prologue, les Comédies française et italienne ne sont 
pas représentées par leurs allégories, mais par de dignes représentants des institutions : 
M. Desbroutilles (Marc-Antoine Legrand) pour la Comédie-Française, et Cliclinia, 
comédienne italienne, dont la consonance du nom rappelle celui de Flaminia, et dont 
on apprend à la scène viii qu’elle a joué il y a peu un rôle de Crispin. Or Flaminia, dans 
L’Italienne française, jouait en effet le rôle de Crispin, valet typique du théâtre français 35. 

Dans Les Comédiens corsaires, les Français rencontrent les Italiens sur une île de la 
Méditerranée. Ces derniers leur racontent comment ils ont échappé au Bacha en le 
divertissant d’une « capilotade de théâtre composée d’oun acte dans le goût italien, 
d’oun dans le goût français, et enfin d’oun petit mourceau d’opra coumique 36 ».

Les Italiens s’allient aux Français pour se lancer à l’abordage du vaisseau de l’Opéra-
Comique. Suit une bataille imitée de celle d’Alceste de Quinault et Lully. Dans la 
scène 8, les Comédiens français et italiens parodient l’air « Triomphez charmante 

34 Alain-René Lesage, Louis Fuzelier et Jacques-Philippe d’Orneval, avertissement au 
prologue Les Comédiens corsaires, dans Théâtre de la Foire., t. VI, p. 231.

35 Voir Marc-Antoine Legrand, La Française italienne, Pierre-François Biancolelli, dit 
Dominique, Jean-Antoine Romagnesi et Louis Fuzelier, L’Italienne française, et Jean-
Antoine Romagnesi, Le Retour de la tragédie française, éd. Guillemette Marot et Tomoko 
Nakayama, Montpellier, Espaces 34, 2007, p. 19.

36 Alain-René Lesage, Louis Fuzelier et Jacques-Philippe d’Orneval, Les  Comédiens 
corsaires,  dans Théâtre de la Foire., t. VI, p. 241.
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Reine » du Roland des mêmes Quinault et Lully. « Triomphons, pillons la Foire, / 
Triomphons de ses acteurs ; / Pillons aussi tous ses auteurs : / À notre gain immolons 
notre gloire 37. » Français et Italiens se partagent finalement le butin pris sur la Foire. 
Les Italiens s’approprient les parodies d’opéras, dont ils revendiquent une fois de plus 
la propriété : « cliclinia. – Cela appartient de droit aux Comédiens-Italiens. » 
Les Français retiennent les autres pièces de l’Opéra-Comique, ce que représente le 
frontispice. Italiens et Français demandent alors aux Forains de jouer devant eux pour 
qu’ils puissent « attraper leur goût » car, comme dit Desbroutilles, « la sauce vaut 
encore mieux que le poisson » 38.

Au terme de ce petit parcours, il apparaît que pour comprendre l’enjeu de ce corpus 
il est nécessaire de ne pas isoler un répertoire par rapport à l’autre. En effet, dans ce 
feuilleton théâtral, les épisodes se suivent, se répondent et interagissent comme autant 
de réactions en chaîne. Les pièces s’imitent et les échos intertextuels et intermusicaux 
sont nombreux. C’est pourquoi dans le titre de cet article, « Italiens contre Forains », 
la préposition contre doit être autant entendue dans son sens conflictuel que dans le 
sens d’adossé à, appuyé contre, tantôt dos à dos ou front à front, tantôt joue à joue. 
Le vaudeville apparaît comme l’arme de propagande privilégiée parce qu’il permet de 
faire participer le public et reste dans la mémoire de ce dernier. Les pièces qui mettent 
en abyme les conflits institutionnels sont le plus souvent des prologues dramatiques, 
lieux métafictionnels privilégiés des échanges entre la scène et la salle. Le titre des 
prologues annonce très souvent leur contenu polémique, en prise avec l’histoire des 
théâtres. La fiction métathéâtrale est l’arme la plus efficace pour gagner les suffrages 
du public-arbitre et tâcher d’instaurer la domination d’une troupe dans le paysage 
culturel. Cette stratégie du caméléon des auteurs-acteurs de la Comédie-Italienne n’a 
qu’un seul objectif : s’attirer la sympathie du public et ramener celui-ci en foule. À ce 
titre, il n’est pas anodin que Biancolelli, en tant que comédien-passeur, symbole de la 
relation de continuité entre les cultures foraine et italienne, soit quasiment à chaque fois 
co-auteur de ces comédies. Mais pourquoi Luigi Riccoboni n’a-t-il pas fait imprimer ses 
comédies métathéâtrales alors que Lesage, au contraire, a pris soin d’inclure l’histoire 
des théâtres forains dans son anthologie ? À ce titre, il est tout à fait significatif que 
Le Jeune Vieillard figure, dans le tome V de ladite anthologie de Lesage, sans son 
prologue, lequel est totalement incompatible avec l’histoire de l’Opéra-Comique 
que Lesage raconte à travers d’autres pièces allégoriques dans lesquelles il défend des 
Forains contre les Italiens. Si Riccoboni se montre si peu soucieux d’inscrire ces pièces 

37 Ibid., p. 249.
38 Ibid.
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dans les annales de la Comédie-Italienne, c’est peut-être qu’il les considérait comme 
un corpus de circonstance, dans lequel il s’était en quelque sorte abaissé à aller sur le 
terrain de l’Opéra-Comique ; un corpus de peu d’importance au regard du reste de 
son répertoire, et qui, de plus, allait à l’encontre de l’image de la dramaturgie italienne 
qu’il souhaitait fixer 39. Mais de cette façon, le conflit ne risquait-il pas de tourner 
finalement à l’avantage des Forains ? De fait, l’installation estivale à la Foire des Italiens, 
« continué[e] pendant trois années, leur réussit peu 40 ».

L’Opéra, intéressé financièrement dans la querelle parce qu’il recevait une redevance 
des Forains pour leur droit de chanter, demeure un allié de poids pour l’Opéra-
Comique. En témoigne le fait que la plupart de ses pièces polémiques, riches en 
parodies occasionnelles d’opéras, sont représentées sur la scène du Palais-Royal. Mais 
il n’est pas inutile de rappeler qu’en 1716 la troupe italienne se produit d’abord elle 
aussi, pendant quelques semaines, sur la scène du Palais-Royal – les jours où il n’y a pas 
d’opéra –, en attendant que l’Hôtel de Bourgogne soit restauré. Or le régent, une fois 
leur théâtre réhabilité, et pour l’agrément de Madame – appui historique des Italiens 
et dédicataire du recueil de Gherardi –, renouvelle l’autorisation aux Italiens de jouer 
sur la scène du Palais-Royal tous les lundis et samedis, ce qu’ils feront jusqu’à la mort 
du duc d’Orléans en 1723 41. Est-il possible que La Désolation des deux Comédies et 
Le Procès des théâtres aient été représentés au Palais-Royal ?

En 1744, le succès d’Acajou de Charles-Simon Favart provoque une nouvelle fois la 
jalousie des deux Comédies. La Comédie-Française et la Comédie-Italienne se liguent 
alors pour stopper l’activité théâtrale de l’Opéra-Comique qui restera muet jusqu’en 
1752. Le point d’orgue de cette histoire s’écrira en 1762, lors de l’achat du bail de 
l’Opéra-Comique par la Comédie-Italienne 42. C’est alors une nouvelle histoire de 
promiscuité qui commencera entre les deux troupes.

39 Voir à ce propos l’article de Beatrice Alfonzetti dans ce volume, p. 105 ; Sarah Di Bella, 
L’Expérience théâtrale dans l’œuvre théorique de Luigi Riccoboni, Paris, Champion, 2009 ; 
Emanuele De Luca, Le Répertoire de la Comédie-Italienne de Paris, op. cit., introduction. 

40 Émile Campardon, Les  Comédiens du roi de la troupe italienne pendant les deux 
derniers siècles, Paris, Berger-Levrault et Cie, 1880, t. I, p. xxxiv.

41 Ola Forsans, Le Théâtre de Lélio, op. cit., p. 17.
42 Voir sur la question Andrea Fabiano, Histoire de l’opéra italien en France (1752-1815). 

Héros et héroïnes d’un roman théâtral, Paris, CNRS éditions, 2006, chap. 3.
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ANNEXE : CORPUS

Répertoire des Forains Répertoire des Italiens
1716
• 21 septembre : Les Mal-Assortis ou Arlequin gouverneur, 
opéra-comique en 2 actes en prose et vaudevilles, imitée 
de la pièce de Du Fresny jouée chez les Italiens le 30 mai 
1693, Fuzelier, foire Saint-Laurent. Ms. fr. 9335.
1718
• 20 juillet : La Querelle des théâtres, prologue en prose 
mêlé de vaudevilles, Lesage et La Font, musique de 
Mouret, représenté à la foire Saint-Laurent de 1718, et sur 
le théâtre de l’Opéra, par ordre de S.A.R. Madame, t. III 
du Théâtre de la Foire.
• 6 octobre : Les Funérailles de la Foire, opéra-comique 
en un acte en prose et vaudevilles avec un divertissement, 
Lesage et d’Orneval, musique de Gillier, représenté 
au Palais-Royal par ordre de S.A.R. Madame, t. III du 
Théâtre de la Foire.

1718
• 25 avril : Le Naufrage du Port-à-l’Anglais ou les Nouvelles 
débarquées, comédie en 3 actes en prose, mêlée de danses 
et de couplets avec un prologue, Autreau, musique de 
Mouret, TI, Paris, Coustelier, 1718 ; Nouveau Théâtre 
italien, Paris, Briasson, 1733, t. II.
• 9 octobre : La Désolation des deux Comédies 43, comédie 
en un acte en prose et vaudevilles avec un divertissement, 
L. Riccoboni, dit Lélio père, et P.-F. Biancolelli, dit 
Dominique, musique de Mouret, CI. 
• 20 novembre : Le Procès des théâtres 44, comédie en 
un acte en prose et vaudevilles avec un divertissement, 
L. Riccoboni dit Lélio père et P.-F. Biancolelli, dit 
Dominique, musique de Mouret, CI.
1719
• 29 janvier : La Foire renaissante 45, comédie en 
un acte en prose et vaudevilles avec un divertissement, 
L. Riccoboni dit Lélio père et P.-F. Biancolelli, dit 
Dominique, musique de Mouret, CI.

43 Compte rendu dans Le Nouveau Mercure, octobre 1718, p.  115-119. L’argument et le 
vaudeville final figurent dans Le Nouveau Théâtre italien, op. cit., t. I, p. 95-98.

44 « Ce n’est pas d’aujourd’hui que le théâtre de la Nation est négligé pour les spectacles 
forains. La Comédie italienne s’est vue également délaissée. Dans leur disgrâce 
commune, ils ont réuni leurs forces, et ont intenté un procès à la Foire qu’Apollon a 
condamnée à un éternel silence. Le jugement de cette contestation est le fond d’une 
petite comédie qu’on a fort accueillie, sous le titre du Procès des théâtres : elle est de 
la composition de Dominique et Riccoboni. » (Antoine d’Origny, Annales du Théâtre 
italien, op. cit., t. I, p. 52.)

45 Sommaire dans Le Nouveau Mercure, février 1719, p. 122-124. L’argument et le vaudeville 
final figurent dans Le  Nouveau Théâtre italien, op.  cit., t.  I, p.  108-111. «  Les petits 
spectacles, blessés des coups que leur avaient portés La Désolation des deux Comédies, 
et Le Procès des théâtres, résolurent de s’en venger. L’Opéra-Comique annonçait depuis 
longtemps une pièce qui devait être Le  Triomphe de la Foire, quand Dominique et 
Riccoboni, pour ôter à cet ouvrage le mérite de la nouveauté, mirent au jour, avant 
l’ouverture de la Foire, une petite comédie intitulée La Foire renaissante et à la seconde 
représentation, ils y ajoutèrent un prologue dont le sujet est la défense des spectacles 
forains. » (Antoine d’Origny, Annales du Théâtre italien, op. cit., t. I, p. 54.)
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1720
• 3 février : L’Ombre de la Foire, prologue en monologues, 
Lesage et d’Orneval, foire Saint-Germain. Ms. fr. 9314, 
en ligne : http://cethefi.org/doc/ombre_foire_1720.pdf. 
1721
• 31 juillet : La Fausse Foire, prologue en prose, Lesage, 
Fuzelier et d’Orneval, troupe de Francisque, t. IV du 
Théâtre de la Foire.
• 1er septembre : Les Funérailles de la Foire ; Le Rappel de 
la Foire à la vie, opéras-comiques en un acte en prose et 
vaudevilles, t. III du Théâtre de la Foire ; Le Régiment de la 
Calotte, opéra-comique en un acte en prose et vaudevilles, 
Lesage, Fuzelier et d’Orneval, musique de Gillier et 
Aubert, troupe de Francisque, pour le début de l’Opéra-
Comique qui s’est rétabli à la foire Saint-Laurent en cette 
année 1721, t. V du Théâtre de la Foire. Les trois pièces 
furent jouées au Palais-Royal par ordre de Madame le 
2 octobre suivant.

1721
• 15 mai : Hercule filant, parodie en un acte en prose et en 
vaudevilles avec un prologue d’Omphale de La Motte et 
Destouches (créée le 10 novembre 1701, reprise le 21 avril 
1721), Fuzelier, CI.
• 25 juillet : Danaé 46, comédie en 3 actes en vers 
avec un prologue en prose et trois divertissements, 
M. de Sainctyon, retouchée par P.-F. Biancolelli dit 
Dominique et L. Riccoboni, dit Lélio père, musique de 
Mouret, théâtre italien du Faubourg Saint-Laurent.

1722
• 25 juillet : Le Jeune Vieillard, opéra-comique en 3 actes 
en prose et vaudevilles avec trois divertissements, précédé 
d’un prologue, Lesage, Fuzelier et d’Orneval, musique 
de Mouret, théâtre italien du Faubourg Saint-Laurent. 
Ms. fr. 9314, t. V du Théâtre de la Foire.
1723
• 24 octobre : Le Départ des Comédiens-Italiens 47, 
comédie en un acte en prose mêlée de vers et de 
vaudevilles avec un divertissement, Legrand et 
P.-F. Biancolelli, dit Dominique, CI.

1725
• 22 février : L’Audience du Temps 48, prologue en prose et 
vaudevilles, Fuzelier, foire Saint-Germain. Ms. fr. 9336.

46 L’argument et le divertissement final figurent dans Le Nouveau Théâtre italien, op. cit., 
t. I, p. 140-146.

47 Sur le bruit répandu dans Paris que les Italiens allaient traverser la Manche. « L’Opéra 
chante une parodie sur l’air du menuet des Fêtes grecques et romaines, dont voici les 
paroles : “Puissiez-vous loin de nous, / Pendant plusieurs années, / Puissiez-vous loin 
de nous, / Goûter le bonheur le plus doux ; / Puissent les destinées, / Vous combler de 
guinées, / Pour peu que là-bas, / Vous trouviez d’appas, / Ne revenez pas.” » (Claude 
Parfaict, François Parfaict et Quentin Godin d’Abguerbe, Dictionnaire des théâtres 
de Paris, op. cit., t.  II, p. 278-279.) L’argument figure dans Le Nouveau Théâtre italien, 
op. cit., t. I, p. 153-155.

48 Dans L’Audience du Temps, comédie critique à tiroirs, la foire Saint-Germain personnifiée 
critique des pièces du répertoire italien et accuse la Comédie-Italienne de vivre de ses 
restes, de lui dérober sans scrupules ses vaudevilles : « Air du Mirliton. – Ils chantent, 
quoique avec peine  / Lanturlu, landeriri,  / Et la troupe italienne  / Met en usage 
aujourd’hui / Jusqu’au mirliton, / Mirliton, mirlitaine, / Jusqu’au mirliton, / Don don. »

http://cethefi.org/doc/ombre_foire_1720.pdf
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1726
• 20 septembre : Les Comédiens corsaires 49, prologue, 
Lesage, Fuzelier et d’Orneval, musique de L’Abbé, troupe 
d’Honoré et Francisque, foire Saint-Laurent, puis repris à 
l’Académie royale de musique, t. VI du Théâtre de la Foire.

1726
• 10 août : Les Comédiens esclaves, prologue, Romagnesi, 
P.-F. Biancolelli dit Dominique et A.-F. Riccoboni, dit 
Lélio fils, musique de Mouret, CI. Ms. fr. 9331, fol. 346.

1728
• 1er mars : Prologue en prose intitulé La Suite des 
Comédiens esclaves, Ms. fr. 9331, fol. 359 ; La Revue 
des théâtres 50, comédie en un acte en prose mêlée de 
vaudevilles avec un divertissement, P.-F. Biancolelli, dit 
Dominique, A.-F. Riccoboni, dit Lélio fils, et Romagnesi, 
musique de Mouret, CI. Nouveau Théâtre italien, Paris, 
Briasson, 1733, t. VII.

 

49 Réponse aux Comédiens esclaves, prologue de Dominique, Romagnesi et Riccoboni fils, 
donné le 10 août 1726.

50 Dans la scène 8, l’Opéra et la Foire arrivent pour demander justice à Momus au sujet 
de leur bail. La Foire prétend être l’égale de l’Opéra et lui demande son théâtre. Momus 
conseille à la Foire de parodier Les Amours des dieux, mais celle-ci réplique : « S’il y avait 
eu quelque chose à faire, les Italiens s’en seraient emparés, mais ils n’ont osé y mordre » 
(Le Nouveau Théâtre italien, op. cit., Paris, Briasson, 1733, t. VII, p. 73).
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Basan, Pierre-François 271-275, 277.
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Basselin, Olivier 313n.
Batteux, Charles 82, 268-270, 277.
Baune, dame de 129.
Baurans, Pierre 294-295.
Beaugeard, Ferréol 337, 340.
Beaumarchais, Pierre-Augustin Caron de 

300-301, 329.
Beaussier, M. 336, 337n.
Beauvau-Craon, Charles-Juste de 336.
Belloni, Antoine 19-20, 23, 29-30.
Belsunce, Henri-François-Xavier de 

(évêque) 331.
Benozzi, Giovanna Rosa 10, 22, 38, 66, 69-70, 

120, 122n, 163, 246, 254, 283-285, 290, 373.
Bentivoglio, Luigi 104.
Bérard, Jean-Antoine 10, 289, 291.
Berger, François 168.
Bérénice 53, 116, 164.
Bernadau, Pierre 31n.
Bernard, Pierre-Joseph 166.
Bernin, Gian Lorenzo Bernini, dit en fr. le 

428.
Berterin, M. 266n.
Bertin de La Doué, Toussaint 164.
Bertinazzi, Carlo 12, 38-39, 84, 176-180, 188, 

198, 203, 216, 218, 224n, 226-228, 254, 335n, 
420.

Bertrand, Alexandre 19.
Bertrand, T. 38.
Bianchi, P. 425.
Biancolelli, Catherine 77, 284.
Biancolelli, Charles-Alexandre 23.
Biancolelli, Françoise 284.
Biancolelli, Giuseppe Domenico 77n, 78-79, 

83, 131, 149n, 213, 420n.
Biancolelli, Louis 63-64, 73-74.
Biancolelli, Pierre-François 6, 9, 18n, 21-25, 

28-30, 32, 39, 66, 77, 79-80, 121n, 131-132, 134, 
136-137, 140n, 141, 143-145, 148-150, 157, 158n, 
161-164, 166, 170, 172, 244, 288, 292.

Biancolelli, Thérèse 195n.
Bibiena, Jean Galli de 198n.
Bigottini, Francesco 178-180.
Bissoni, Giovanni 122n.

Blaise, Adolphe-Benoît 85, 163, 250, 261, 280, 
287, 292.

Blanchet, Jean (abbé) 293.
Bognoli, Mme 198.
Boindin, Nicolas 93, 365-366, 377-378.
Boismortier, Joseph Bodin de 289.
Boissy, Louis de 7, 38, 58, 250n, 254, 259, 280, 

283n, 287n.
Boizard de Ponteau, Claude-Florimond 83n, 

166.
Bon Frère (Le) 172.
Bon Ménage (Le) 180n.
Bonaparte, Napoléon Voir Napoléon Ier.
Bononcini, Giovanni 108.
Bonnart, Jean-Baptiste-Henri 40.
Bonnart, Nicolas 75, 508.
Bonnart, Robert 40.
Bonne Fille (La) 223.
Bonnel Du Valguier, de 199.
Bonnet-Bonneville, M. 336.
Bornet, M. 10, 290-291.
Bottega del caffè (La) 396.
Boucher, François 275.
Bouchet, M. 266n.
Boudet, Roger 82, 250.
Boufflers, Stanislas Jean de 336.
Bouret, Étienne-Michel 298.
Bourette, Charlotte 64.
Bourgeois gentilhomme (Le) 284.
Bourru bienfaisant (Le) 187, 204, 214, 400.
Braccioli, Grazio 94, 96.
Bréon, Jacques 19, 30.
Briasson 170.
Bridard de La Garde, Philippe 295.
Brillant, Mlle 282.
Brissart, Pierre 41.
Brisse 337.
Britannico 104.
Britannicus 119, 268.
Brizi, Arrigo 393.
Brosses, Charles de 365-366, 369, 377-378.
Bûcherons ou le Médecin de village (Les) 259, 

265, 267.
Buganzi, Anna 97.
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Buona figliuola (La) 223.
Buona moglie (La) 199n.
Bussani, Giacomo Francesco 88, 94.

C
Cabriolet volant (Le) 223, 224n, 226n, 234, 405.
Cadet 6, 17-19, 29-30.
Cadet, Pierre 19.
Cadi dupé (Le) 283.
Cahusac, Louis de 82n, 258, 266, 277-278.
Cailhava d’Estandoux, Jean-François 12, 15, 

196n, 211, 213-217, 223-226, 229-232, 234, 383, 
399-406.

Caillot, Joseph 197-200, 273, 289, 310.
Cajo Marzio Coriolano 104.
Calderón de la Barca, Pedro 225.
Calfurnia 94, 96, 98.
Callot, Jacques 39, 44.
Camille Voir Veronese, Giacomina Antonia.
Camille aubergiste 203.
Campiello (Il) 396.
Campioni, Giuseppe 423-424.
Campioni, M. 243.
Campistron, Jean Galbert de 267.
Campra, André 161, 284.
Cappelli, Giuseppe 95.
Caprices du cœur et de l’esprit (Les) 261.
Caquets (Les) 12, 192-200, 202, 204-205.
Caracciolo, Domenico 385.
Caravane du Caire (La) 338.
Carlin Voir Bertinazzi, Carlo.
Carline, Mlle 320.
Carnaval du Parnasse 273.
Carnaval et la Folie (Le) 157n, 164, 286.
Carolet, Denis 40, 166, 172.
Cars, Laurent 254, 283n.
Casanova, Giacomo 334.
Cassandra indovina 94-96.
Cassandre astrologue ou le Préjugé de 

sympathie 13, 314-315, 318n.
Cassiodore 253n.
Castellane, dame 331.
Castor le Cadet 172.
Castor et Pollux 166, 172.

Catinon Voir Foulquier, Catherine-
Antoinette.

Catone 104.
Cattoli, Francesco 424-425.
Cattoli, Giacinto 423-425.
Cavaliere (Il) 389.
Caylus, Anne Claude Philippe de 410n, 420n.
Cecchini, Pier Maria 354, 366n, 374.
Cénie (La) 199.
Centaura (La) 49.
Cercle ou la Soirée à la mode (Le) 401n.
Chaconne d’Arlequin 77.
Champain, Stanislas 338.
Charles III, roi d’Espagne 385, 389.
Charles VI, roi de France 313.
Chamfort, Sébastien-Roch-Nicolas de 402.
Champville Voir Du Bos, Gabriel-Éléonor-

Hervé.
Charnois, Jean-Charles Levacher de 176.
Charpentier, Marc-Antoine 139.
Chenu, Pierre 275.
Chesterfield, Philip Dormer Stanhope, Lord 

353.
Chevrier, Mlle 266n.
Chevrier, François-Antoine 255, 266n.
Chiari, Pietro 209.
Chinois (Les) 7, 49-50, 53, 55, 58, 88.
Choiseul, Étienne-François, duc de 298.
Ciavarelli, Luigi 188.
Cicéron 346.
Cid (Le) 53, 111.
Cinq âges d’Arlequin (Les) 221.
Clairon, Hippolyte 263n.
Clairval, Jean-Baptiste Guignard 305-306, 

310.
Clark, John 413.
Clément, Jean Marie Bernard 150n.
Cochois, Michel 32.
Colasse, Pascal 169.
Colbert, Jean-Baptiste 275.
Collalto Voir Mattiuzzi, Antonio Cristoforo.
Collé, Charles 174, 300.
Collier de perles (Le) 281.
Colombine mannequin 328n, 483.
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Colombine, avocat pour et contre 66n.
Comédien (Le) 14, 346.
Comédiens corsaires (Les) 138n, 140, 145.
Comédiens esclaves (Les) 140, 145.
Commedia in commedia (La) 115.
Compliments (Les) 292.
Compositions de rhétorique 44.
Contessa (La) 389.
Coquette corrigée (La) 61n, 63.
Coquette de village ou le Lot supposé (La) 63.
Coquette fixée (La) 64, 73-74.
Coquette incorrigible (La) 64, 73-74.
Coquette punie (La) 64, 74.
Coquette sans le savoir (La) 63.
Coquette trompée (La) 64, 74.
Coquettes rivales (Les) 64n.
Coraline Voir Veronese, Anna Maria.
Coraline Arlequin et Arlequin Coraline 83-84.
Coraline esprit follet 177-178.
Coraline fée 177.
Coraline magicienne 177, 274.
Coralli, Carlo 234.
Corbi, Julien 263-264.
Corneille, Pierre 50n, 111, 113, 121n, 124n, 157, 

338, 341.
Corneille, Thomas 118.
Corradi, Giulio Cesare 94.
Costantini, Angelo 36, 57, 75.
Costantini, Anna 331n.
Costantini, Antonio 178.
Costantini, Giovan Battista 39, 77, 79, 149, 

150n, 237n, 239n, 331n.
Costantino, Costantini 237n.
Coste de Champeron, Jean-Benoist 263.
Cotta, Pietro 104.
Courbon, Hector 28.
Courbon, Jean 28.
Couronnes (Les) 288.
Court, M. 337.
Coypel, Charles-Antoine 44, 275, 420n.
Crébillon, Prosper Jolyot de 150n, 192, 268.
Crespi, Giuseppe Maria 409.
Creutz, Gustaf Philippe, comte de 298.
Curieuses (Les) 205-206.

D
D’Alembert, Jean Le Rond 334.
Dalayrac, Nicolas 338, 340.
Dalezze II, Andrea 99n.
Danaé 144.
Danaüs 280.
Danchet, Antoine 284.
Dancourt, Florent Carton, dit 69, 238.
Daneret, Élisabeth 10, 87-90, 92, 99-100, 284.
Danse ancienne et moderne (La) 82n, 258, 

266n, 278n.
Danse de la vie humaine (La) 428.
Danse paysanne 273.
Daphnis et Alcimadure 173.
Dardanus 166.
Darmstadt, prince de 95, 96n.
Defaussier, Mlle 28.
De Cotte, Robert 275.
De l’art de la comédie 15, 196n, 211, 213n, 214n, 

399-401, 403, 406.
Dehesse, Jean-Baptise-François 11, 84-88, 168-

169, 197, 219, 235n, 244, 248, 250-251, 253-257, 
259-268, 270, 273-274, 276-278, 286.

Delagrange, M. 247.
Delaplace, Antoine 23, 29.
Delisle de La Drevetière, Louis-François 181-

185, 240, 261, 280.
Dell’arte rappresentativa 13-14, 83n, 112, 344-

346, 351-356, 360n, 361, 370n, 371, 374, 376, 
381, 411n.

Dell’arte rappresentativa premeditata ed 
all’improvvisa 344n, 374, 411n.

Della Casa, Giovanni 344, 353n.
Della Pagana, Giovanni 97.
Della perfetta poesia italiana 109, 354n.
Demarne, Michel 40.
Demartins, Mlle 266n.
Départ des comédiens italiens en 1697 35, 131, 

144.
Desbarres, Mathieu 331n.
Desboulmiers, Jean-Auguste Jullien, dit 69n, 

83n, 84n, 131n, 132-134, 136n, 137, 172n, 194, 
205n, 213, 216, 281n, 285n, 292n.

Desbrosses, Robert 85, 219
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Descente de Mezzetin aux Enfers (La) 65, 
134n.

Desfontaines, François-Georges 327, 328n, 
338, 340.

Desgland, Eulalie 197.
Desgranges, François Cazeneuve, dit 22, 29, 

32n.
Desguerrois, M. 149.
Désolation des deux Comédies (La) 117, 120n, 

130-132, 134, 142-145.
Desportes, Claude-François 64, 71-72n, 76.
Destouches cadette, Mme 336.
Destouches, André Cardinal, dit 138n, 144, 

157n, 164, 172, 286.
Deux Avares (Les) 320.
Deux Baziles ou le Roman 261n.
Deux Italiennes (Les) 188.
Deux Neuvaines (Les) 337.
Deux suites de menuets 293.
Devin du village (Le) 171.
Dictionnaire de musique 379-383.
Diderot, Denis 13-14, 81, 192-193, 199, 203n, 

209n, 217-220, 224, 258-259, 298, 299n, 354, 
365-369, 373, 377-378, 381, 383-390, 393-396, 
404, 406.

Di Domenico, Giovanni Paolo 95.
Discorso della commedia all’improvviso 108, 

112

Discours à l’occasion d’un discours de M. D. 
L. M. sur les parodies 151-152, 158, 169.

Discours sur la poésie dramatique 15, 258, 365-
368n, 389, 396.

Discours sur la tragédie à l’occasion d’Ines de 
Castro 147, 151-152.

Discours sur l’origine et le caractère des 
parodies 151.

Dispute (La) 126.
Dissertation sur la tragédie moderne 106n, 

345n, 351n, 371n.
Divertissement chinois (Le) 250.
Divertissement de paysans hollandais 272.
Divorce (Le) 116.
Docteurs modernes (Les) 13, 314, 319, 320n, 

325-326.

Dolet, Charles 19, 29, 31-32.
Dominique Voir Biancolelli, Pierre-François.
Don Giovanni 213n, 400.
Don Micco 283, 285n.
Don Quichotte chez la duchesse 289.
Donne curiose (Le) 205.
Donneau de Visé, Jean 69.
Donnet, François 335.
Donzellini, Alessandro 48n.
Dorat, Claude-Joseph 63n.
Double Inconstance (La) 8, 113n, 122n, 124.
Dourdé, Raymond-Balthazar 81n.
Drévillon, M. 332.
Droit du seigneur (Le) 338.
Drouin, M. 282n.
Drouillon, M. 282n.
Dubarcelle, M. 117.
Du Bos, Charles 119-120n.
Du Bos, Gabriel-Éléonor-Hervé (dit 

Champville) 197, 219.
Du Fresny, Charles 7, 47-50, 52-49, 63, 78, 88, 

91, 131, 143, 238, 337.
Dubois, M. 262.
Duchemin, Marie 65.
Duchesne, Marie-Antoinette 340.
Duguet, Jea 428.
Due comedie in comedia (Le) 115.
Dufresne, Mlle 337.
Dumalgé, Mlle 219.
Dumas d’Aigueberre, Jean 346.
Dumenil, M. 332.
Dumény, Antoine 30.
Duni, Egidio 163, 171, 256, 303n.
Dupe de lui-même (La) 205n.
Dupe vengée (La) 203.
Duplessis, veuve 336.
Durand, Mlle 266n.
Durey de Noinville, Jacques-Bernard 238n.
Duronceray, Justine 10, 163, 168, 171, 197, 199, 

254, 266n, 282, 284, 286, 294-295, 313n.
Duval, M. 247-250.

E
École des maris (L’) 405.
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Écossaise (L’) 400.
Édouard et Émilie 340n.
Effets du hasard (Les) 282.
Éloge de Molière 402n.
Enfants vendangeurs (Les) 262.
Entretiens sur le Fils naturel 15, 258, 389, 394-

395.
Épreuve (L’) 126.
Ercole sul Termodonte 94, 97.
Éryphile 285n.
Essai sur la tradition théâtrale 15, 404-406.
Éventail (L’) 11, 215-216, 396.
Evrard, M. 292.

F
Fagan, Barthélemy-Christophe 282, 288.
Fagiuoli, Giovan Battista 410-411.
Fago, Nicolò 94-96n.
Fanchonnette Voir Jerôme et Fanchonnette.
Fanfale 288.
Farinette 172.
Farnese, Antonio, prince de Parme 254n, 

424n, 425-426.
Fatouville, Anne Mauduit de, dit Nolant de 

17n, 22, 41n, 48n, 54, 62n, 65n, 66n, 78, 87n, 
116, 117n, 162n, 164, 192n, 211n, 237n, 253n.

Faucon et les oies de Bocace (Le) 182n.
Fausse Belle-mère (La) 28.
Fausse Coquette (La) 63-66, 73.
Fausse Foire (La) 144.
Fausse Ridicule (La) 282.
Fausse Suivante (La) 116, 125.
Fausses Confidences (Les) 126.
Favart, Charles-Simon 9, 63-64, 72, 74, 85, 142, 

163, 166-169, 171-173, 180, 195n, 246, 256, 262-
265, 267, 284, 288-289, 293n, 295n, 313, 393n.

Favart, Justine, Mme Voir 
Duronceray, Justine.

Fées ou les Contes de ma mère l’oie (Les) 7, 
54, 91.

Fées rivales (Les) 177, 255, 264.
Feinte par amour (La) 63n.
Fel, Marie 293.
Félix ou l’Enfant trouvé 340.

Femme jalouse (La) 107.
Fénelon, François de Salignac de La Mothe- 

116, 359n.
Fenouillot de Falbaire, Charles-Georges 320.
Ferdinand III de Médicis, archiduc de 

Toscane 409.
Ferdinand IV de Bourbon, roi de Naples 385.
Ferrari, Giuseppe Ignazio 97.
Ferretti, Giovanni Domenico 16, 407-416, 418, 

420, 422, 425, 427-428, 430.
Ferza (La) 343.
Festin de pierre (Le) 213-214, 310n.
Fête de village (La) 272, 276n.
Fêtes basques villageoises (Les) 197.
Fêtes de Thalie (Les) 168, 171.
Fêtes grecques et romaines (Les) 144.
Fêtes vénitiennes (Les) 284-285, 290.
Feu de la ville (Le) 287.
Fielding, Henry 297.
Filets de Vulcain (Les) 83, 259n.
Fille crue garçon (La) 107.
Fille mal gardée (La) 171.
Fille, la veuve et la femme (La) 168-169.
Filosofo inglese (Il) 388, 391, 392n, 396.
Fils d’Arlequin perdu et retrouvé (Le) 177, 203, 

221.
Fils naturel (Le) 219, 385, 388-389, 393-395.
Fiorilli, Tiberio 5, 75.
Flaminia Voir Balletti Elena, Virginia.
Flavio Anicio Olibrio 94.
Florian, Jean-Pierre Claris de 180n, 338.
Foire des fées (La) 42, 43n.
Foire galante (La) 170.
Foire renaissante (La) 134, 136-137, 143.
Foire Saint-Germain (La) 57.
Folies amoureuses (Les) 280.
Folies de Coraline (Les) 180-181.
Folle raisonnable (La) 244, 288.
Fonpré, Mme 33.
Fontenelle, Bernard Le Bouyer de 169.
Force de l’amour (La) 330.
Force du naturel (La) 149.
Forza della virtù (La) 91.
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Foulquier, Catherine-Antoinette 
(dite Catinon) 197, 262-263, 266n.

Foulquier, Françoise-Suzanne 198.
Fracanzani, Michelangelo 31.
Française italienne (La) 100, 140n.
Francassani, Antoine 30.
Francisque Voir Molin, François.
Francœur, François 166, 263, 283.
François de Sales (saint) 359n.
Franklin, Benjamin 322.
Fréron, Élie-Catherine 193-194, 295.
Froment, Mme 335n.
Frutti delle moderne comedie et avisi a chi le 

recita 374n.
Funérailles de la Foire (Les) 117, 129-131, 133-

134, 136-137, 143-144.
Furetière, Antoine 79n.
Fuzelier, Louis 9, 42, 43n, 65-66, 80, 81n, 121n, 

132, 134, 137-140, 143-145, 147-148, 150-159, 
161-162, 164, 166, 169-170, 273, 280n.

G
Galateo 343.
Galiani, Ferdinando 385.
Gallerati, Caterina 95.
Galliari, Giuseppe 341.
Gandini, Dionisio 178.
Ganeau, Étienne 40.
Garelli, Giovan Battista 423-424.
Garnier, Louis 429n.
Garrick, David 387, 430.
Gaspari, Antonio 97.
Gaubier de Barrault, Sulpice Edme 63, 72.
Gautier, Pierre 68, 332.
Gémeaux (Les) 172.
Geneviève de Brabant 338.
Genio buono e il genio cattivo (Il) 175, 185.
Geratoni, Giuseppe 17.
Géraut-Laperrière 340n.
Gesvres, duc de 167.
Gherardi, Evaristo 6-7, 10-11, 17, 41-42, 47-51, 

53-54, 56, 58n, 59, 62, 64-66, 77-78, 87-88, 90, 
91n, 122, 142, 162, 192n, 211, 237, 253, 284, 369-
371, 376, 379.

Gigli, Girolamo 410.
Gildon, Charles 368n.
Gillier, Jean-Claude 129, 137, 143, 144.
Gillot, Claude 7, 37.
Giulio Cesare in Egxitto 88, 90.
Giuvo, Nicola 94.
Gloria trionfante d’Amore (La) 94, 96-97.
Gluck, Christoph Willibald von 172n, 173, 

338, 341.
Godefroy, Jeanne (dite veuve Maurice) 19-20, 

23n, 25-26, 30, 65, 149, 238, 240n.
Godin d’Abguerbe, Quentin 18n, 37n, 66n, 

84n, 85n, 132, 144n, 158n, 244n, 246n, 247n, 
249n, 262n, 263n, 266n, 267n, 286n, 288n, 
290n, 291n, 294n.

Goldoni, Carlo 11-12, 15, 17n, 41n, 48n, 62n, 
78n, 88n, 101n, 107n, 110n, 162n, 163n, 175-
181, 183, 185-189, 191-196, 198-199, 201-205, 
207, 208-216, 221, 223, 237n, 256n, 257, 311n, 
314n, 370n, 383n, 386n, 387-389, 391-393, 396-
397, 400, 406, 410-411, 423-425.

Gondoliers vénitiens (Les) 259.
Gondot, M. 172.
Gonzague-Nevers, Ferdinand Charles, duc 

de Mantoue 424n.
Gori, Anton Francesco 410-411, 418n, 429.
Gori Pannilini, Porzia 418.
Gougis, M. 266n.
Gozzi, Carlo 63n, 209.
Graffigny, Françoise de 199.
Grenier, M. 338.
Grétry, André-Ernest-Modeste 12, 161, 173, 

297-300, 302-306, 308, 311, 320n, 338, 340-341.
Greuze, Jean-Baptiste 12, 217-221, 277.
Grimarest, Jean-Léonor Le Gallois, sieur de 

343.
Grimm, Friedrich Melchior 61, 176, 203, 217, 

283, 299n, 300, 302, 308.
Guerre (La) 204-205.
Gueullette, Thomas-Simon 36, 68n, 69, 75, 

92-93, 149n, 172, 266, 283n, 285, 288n, 289-290, 
292, 301.

Guillaurnol, le père 40.
Guillemain, Charles Jacob 329, 330n, 341.
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Guinguette (La) 260n, 268, 270-271, 273, 277.
Guyot de Merville, Michel 64, 72, 74, 261n, 

288.

H
Haendel, Georg Friedrich 88, 95-96.
Hamoche, Jean-Baptiste 6, 32-33.
Hamon, Marie-Madeleine 260.
Harny de Guerville, Charles 171.
Hébrard, François 332, 333n.
Heinichen, Johann David 94, 96, 98.
Henri IV, roi de France 81.
Hercule filant 138n, 144, 147, 148, 157, 161.
Heureuse Erreur (L’) 338.
Hilverding, Franz Anton 267-268.
Hippolyte et Aricie 166.
Histoire de Miss Jenny (L’) 195.
Histoire du théâtre italien 44-45, 92n, 93n, 

106, 107n, 345, 351n, 353-354, 360n, 370, 371n, 
379n, 420n.

Homère travesti ou l’Iliade en vers burlesques 
116.

Homme prudent (L’) 205n.
Horace 106.
Horéolly 262.
Horiphesme 172.
Huit Mariannes (Les) 147-150.
Huquier, Jacques-Gabriel 40.
Huron(Le) 298.
Hus, François 332.
Hus-Desforges, Barthélemy 332.
Hyacinthe, Antoine 28n.

I
Idoménée 268.
Ifigenia in Tauri 104.
Île de la raison (L’) 125.
Île des esclaves (L’) 126.
Île des fous (L’) 197.
Île des talents (L’) 288.
Iliade 116-119.
Imbert, Barthélemy 174n.
Imer, Giuseppe 424.

Impromptu du Pont-Neuf (L’) 43.
Indes chantantes (Les) 169.
Indes dansantes (Les) 288-289.
Inès de Castro 147, 149n, 151, 162.
Inganno fortunato (L’) 36.
Ingénu (L’) 298.
Institutio oratoria 344.
Ion 388n.
Iphigénie en Tauride 340.
Iroquois (Les) 197-198.
Isabelle Arlequin 282.
Ismène 289.
Issé 164, 172.
Italien marié à Paris (L’) 106n, 107, 372n.
Italienne française (L’) 140.

J
Jacob, Louis 35.
Jardinières fleuristes (Les) 198.
Jardins chinois (Les) 277.
Jélyotte, Pierre 293.
Je ne sais quoi (Le) 38, 58, 254, 280, 283n, 284, 

286, 290-291.
Jephté 285n.
Jérôme et Fanchonnette 173.
Jeu de l’amour et du hasard (Le) 113n, 116, 

123n.
Jeune Vieillard (Le) 137-139n, 141, 144.
Jeux olympiques (Les) 286, 291.
Joie imprévue (La) 261.
Joueur (Le) 283, 285, 290, 294.
Jollain, M. 40.
Jovien 82.
Joullain, François 44, 78n, 420n.
Jugement de Pâris (Le) 164.
Jumeaux (Les) 289.
Jumeaux de Bergame (Les) 180n, 338.

K
Kant, Emmanuel 385.

L
La *** 251n.
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L’Abbé 145.
La Bruère, Charles-Antoine Le Clerc de 166.
Lactance 353n.
Laensbergh, Mathieu 315, 318n.
L’Affichard, Thomas 261, 282.
La Font, Joseph de 117, 129n, 143, 168, 171.
La Fontaine, Jean de 298.
La Grange-Chancel, François-Joseph de 286, 

291.
La Harpe, Jean-François de 173.
Lalauze, Marc-Antoine 32.
Lagrange 172.
Lalande, Marie-Thérèse de 39.
La Marre, abbé de 171.
Lambert, Darchis 297.
Lambert, Mme 19.
Lambert, M. 19.
Lambranzi, Gregorio 76, 79.
La Montagne 77.
La Motte, Antoine Houdar de 138n, 144, 147, 

149n, 150-152, 157n, 161-162, 164, 171-172.
Lancret, Nicolas 254, 283n.
Lantier, Étienne-François de 64n.
La Porte, Joseph de 150n.
Larivière, M. 266n.
La Rochefoucauld, Louise-Élisabeth-Nicole 

de 298.
Laruette, Mme 306n.
Laruette, Jean-Louis 306n.
La Serre, Jean-Louis-Ignace de 154n, 166.
La Tour, Mgr de 335n.
La Tour, Maurice-Quentin de 38.
Laujon, Pierre 168-169, 173, 293n.
La Vallière, Louis-César de La Baume 

Le Blanc, duc de 271.
Laurenti, Antonia Maria 97.
Lavaux, Nicolas 293.
Lavoisier, Antoine-Laurent de 322.
Léandre Hongre 301.
Léandre marchand d’Agnus 301.
Le Bas, Jacques-Philippe 273n, 275-276.
Lebron, dame 28.
Le Brun, Charles 275.
Le Chapelier, Isaac 164.

Léger, François-Pierre-Auguste 37n, 327n, 
328n.

Lejeune, Jean-François 197.
Legrand, Jean 331n.
Legrand, Mlle 282.
Legrand, Marc-Antoine 65, 100, 140, 144, 

149n, 162, 246.
Lélio et Arlequin ravisseurs malheureux 107.
Le Maire 163.
Le Marquis, Étiennette-Marie-Périne 300.
Lempereur, Louis-Simon 275.
Le Normant d’Étioles, Charles-Guillaume 

64n, 300.
Lepi, M. 266n.
Lesage, Alain-René 7, 40-43, 80, 117, 129, 132, 

134n, 137-141, 143-145, 167, 259, 330.
Lettre sur les sourds et les muets 81.
Levesque de Bellegarde, Jean 149.
Libéral malgré lui (Le) 8, 103, 106n, 110, 372n.
Liston, Robert 195n.
Locatelli, Domenico 76n.
Lodi, Silvia Maria 95, 96n.
Longepierre, Hilaire-Bernard de 85.
Lorraine, François-Étienne de 414.
Lorraine, Louis Camille de 335

Louis de France, comte de Provence Voir 
Louis XVIII.

Louis XIV, roi de France 5, 7, 92, 239n, 275-
276, 331n, 369, 429n.

Louis XV, roi de France 276.
Louis XVIII, roi de France 315.
Lourdet de Santerre, Jean-Baptiste 171, 313n
Lucien de Samosate 82n.
Lucile 298, 305.
Lully, Jean-Baptiste 118-120, 137, 138n, 140-

141, 157, 161-162, 168, 238, 267, 332, 338.

M
Maffei, Scipione 104-105, 373.
Maganox 19n, 23.
Mai (Le) 265, 280n.
Maignien, Edmond 22n.
Maine, Louise-Bénédicte de Bourbon, 

duchesse du 99, 260n, 289n.
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Maître en droit (Le) 283.
Majastre, Sieur 331.
Mal-Assortis ou Arlequin gouverneur (Les) 

143.
Malade imaginaire (Le) 139.
Malade par amour (Le) 205n.
Malades du Parnasse (Les) 150, 156.
Malter, François-Antoine 248.
Malter, François-Duval 248.
Malter, François-Louis 248.
Mancia, Luigi 98.
Mancini, Francesco 94.
Manelli, Pietro 295.
Manfredi, Gianvito 413n.
Manni, Antonio 95, 96n.
Marcadet, M. 266n.
Marcel, François Robert 248, 251, 254.
Marchesini, Santa 95, 96n.
Mariage de Jocrisse (Le) 330.
Mariamne 162.
Marignan, Jean Denabre, dit 335.
Marinette Voir Toscano, Angelica.
Mario fuggitivo 94-95.
Marivaux, Pierre de 7-8, 113-114, 116-122, 123n, 

125-126, 261, 374, 386.
Marmontel, Jean-François 217-218, 298, 313n, 

336, 401.
Marmotte (La) 284.
Marsollier des Vivetières, Benoît-Joseph 338.
Martello, Pier Jacopo 105.
Martinelli, Tristano 44.
Martini, Johann Paul Aegidius 338.
Marvie, Martin 262.
Mascara, Clara 21.
Mascarade (La) 265.
Matelots hollandais (Les) 265.
Matinée et la veillée villageoise (La) 338.
Matrimonio per concorso (Il) 188

Mattiuzzi, Antonio Cristoforo (dit Collalto) 
12, 188, 208-211, 216-221, 276-277.

Maurepas, Jean-Frédéric Phélypeaux, 
comte de 258.

Maurice (veuve) Voir Jeanne 
Godefroy, Jeanne.

Medebach, Girolamo 210-211.
Médée et Jason 158n, 172.
Ménestrier, Claude-François 82n.
Mélomanie (La) 338.
Mélusine (La) 121n.
Menteur (Le) 205n.
Menuisier de Bagdad (Le) 329.
Méridienne (La) 280n.
Mérope 104.
Merulla, Thomas 23.
Meslé, M. 204-205.
Mesmer, Franz-Anton 13, 321-322, 326.
Métamorphose d’Arlequin (Les) 178.
Métamorphoses de Melpomène et de Thalie 

(Les) 38.
Metaphysik der Sitten (Die) 385.
Meuniers (Les) 256, 265-266, 268.
Michon, M. 28.
Michu de Rochefort, Pierre 19-20, 29.
Mille et une nuits (Les) 226.
Mirepoix, Louis 333n.
Miti, Vittoria 424.
Miti, Pompilio 423.
Mocenigo III, Alvise 99n.
Mode (La) 280n.
Moët, Jean-Pierre 263.
Molière 205n.
Molière, Jean-Baptiste Poquelin, dit 31, 41, 

108-109, 139, 159, 182, 184n, 310n, 338, 341, 
400-401, 403, 405-406.

Molière à la nouvelle salle ou les Audiences de 
Thalie 173.

Molin (ou Moylin), François 30, 32, 139, 144-
145, 259.

Molin (ou Moylin), Marguerite 32.
Mondonville, Jean-Joseph Cassanéa de 171, 

173, 273.
Monnet, Jean 168, 263.
Monsigny, Pierre-Alexandre 297, 306, 338, 340.
Montéclair, Michel Pignolet de 285n.
Morambert 172.
Morel de Chédeville, Étienne 338.
Morlaque, Nicolas Maroli, dit 331.
Mort d’Annibal (La) 113.
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Moulin, M. 332.
Moulinghen, Mme 10, 282.
Moulinghen, Jean-Baptiste 163, 172.
Mouret, Jean-Joseph 10, 67, 69, 99, 128, 132-

133, 143-145, 154n, 163, 168, 171, 235, 240, 249-
250, 259, 261, 280-281, 283-287, 291.

Mozzi, Pietro 95.
Muratori, Lodovico Antonio 104, 107, 109, 

353n, 354n, 373.
Mutio, Luigi 95, 374n, 411.
Muses rivales (Les) 259.

N
Napoléon Ier, empereur des Français 341.
Napoli Signorelli, Pietro 391.
Nattier, Jean-Marc 38.
Naufrage du Port-à-l’Anglais ou les Nouvelles 

débarquées (Le) 8, 67n, 128, 143, 240.
Nègre aubergiste (Le) 330.
Négresse ou le Pouvoir de la reconnaissance 

(La) 340.
Nelli, Jacopo Angelo 410.
Nicolet, Jean-Baptiste 165.
Nicollet, Simon-Mathurin 65.
Nina ou la Folle par amour 338.
Niveaux (ou Nivault) 243.
Nivelon, Louis 25, 32n.
Nivernais, Louis-Jules Mancini-Mazarini, 

duc de 308.
Noblesse et Bourgeoisie 205n.
Noce de village (La) 273n, 276.
Noces chinoises (Les) 265.
Noces d’Arlequin (Les) 12, 216, 277.
Nougaret, Jean-Baptiste 172, 297n.
Nouveau Marié ou les Importuns (Le) 223.
Nouveau Théâtre Italien, Le 67n, 69n, 103, 

106n, 132n, 143-145, 192n, 372n, 400n, 402n, 
403n.

Nouveau Théâtre Italien (Biancolelli) 25n.
Nouvelle École des maris (La) 197-200.
Nouvelle Italie (La) 198n.
Nouvelle Troupe (La) 197

Nouvelles Métamorphoses d’Arlequin (Les) 
178, 180.

Noverre, Jean Georges 168, 251, 257n, 258-259, 
268.

O
Observations sur la comédie et sur le génie de 

Molière 15, 151, 161, 162n, 351n, 399, 400n, 
402n.

Occasion (L’) 140, 147

Octave Voir Costantini, Giovan Battista.
Œdipe 149n, 152, 162.
Œdipe travesti 149n, 162, 164.
Œuvres de Monsieur de Molière 41n.
Ombre de la Foire (L’) 144.
Omphale 138n, 144, 161.
Oncle et le neveu (L’) 337.
Opéra de campagne (L’) 47, 78.
Opéra de province (L’) 173.
Opérateur chinois (L’) 265, 277.
Oracles (Les) 172.
Orefice, A. 94.
Origny, Antoine d’ 66, 69, 136-137, 143n, 150n, 

181, 234n, 268n, 274, 279, 280n, 282n, 283n, 
291, 292n.

Orléans, Louis-Philippe 300.
Orléans, Philippe d’ 5, 7, 92.
Orneval, Jacques-Philippe d’ 7, 40-43, 117, 129, 

132, 134n, 137-139, 140n, 143-145, 330.
Orphée 244n, 259n, 268.
Orsi, Giovan Gioseffo 104.
Oudry, Jean-Baptiste 275.

P
Padre per amore (Il) 199.
Paghetti, Pierre 6, 23, 25-26, 28n, 29, 32-33, 66, 

150, 245n, 331n.
Pallavicini, Nicolò Maria 104.
Pamela nubile 199.
Panard, Charles-François 176, 269-270, 276, 

282.
Panurge à marier ou la Coquetterie 

universelle 63-64, 67, 68n, 73.
Papillon de La Ferté, Denis Pierre Jean 207-

208, 210, 212, 257.
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Paradisi, Agostino 188n, 189n.
Paradoxe sur le comédien 14, 383n, 384, 388-

389.
Parenté d’Arlequin (La) 75, 84-85, 259.
Parfaict, Claude et François, dit les frères 

18n, 19, 25, 30, 36-37, 56, 66, 69n, 75-76, 77n, 
79n, 84n, 85n, 88n, 129, 132n, 144n, 150n, 
158n, 176, 213, 235n, 237n, 239n, 243-244, 
246n, 247, 249n, 250, 259n, 262n, 263n, 266n, 
267, 282n, 286, 288n, 290-291, 294n.

Pariati, Pietro 94.
Parodie (La) 147-148, 150-157.
Parodies du nouveau Théâtre italien (Les) 9, 

132-133, 138, 147-148, 151, 155, 158, 161n, 169-
171, 192n.

Parvi, M. 168, 293n.
Partenio 384, 389, 393, 394n.
Pasquariel Voir Tortoriti, Giuseppe.
Pasquin et Marforio, médecins des mœurs 

54-56.
Pastorella al soglio (La) 94.
Patrat, Joseph 338.
Pêcheurs (Les) 265.
Pecorari, Giovan Battista 97.
Pédant (Le) 265-266, 277.
Pellegrin, Simon-Joseph 136, 158n, 164, 166.
Pensées sur la déclamation (Les) 15-16, 351n.
Père de famille (Le) 192, 199, 205n, 384-385, 389.
Père prudent et équitable (Le) 113.
Pergolèse, Giovanni Battista Pergolesi, dit en 

fr. 292, 295, 340.
Perrot d’Ablancourt, Nicolas 82n.
Perrucci, Andrea 344, 374, 381, 411.
Petit, Mlle 335.
Petit lendemain de noce flamande (Le) 273.
Petit-Maître amoureux (Le) 248, 260.
Pétrine 172.
Pettegolezzi delle donne (I) 12, 192-193, 195-

196, 199, 201-202, 205.
Phèdre 53, 119n, 129, 131.
Philidor, François-André 297, 303, 306, 338.
Philippe VII, roi d’Espagne 385.
Picart, Bernard 40, 428.
Piccinelli, Maria Anna 101n, 219, 295-296.

Piccinni, Niccolò 338, 340-341.
Pico della Mirandola, Francesco Maria 104.
Pidansat de Mairobert, Mathieu-François 

210.
Piis, Augustin de 13, 173, 314-315, 327, 338.
Pirithoüs 154.
Piron, Alexis 100, 147-148.
Pitrot, Antoine-Bonaventure 88, 248, 251.
Plaisirs de La Tronche (Les) 18n, 25n, 148n.
Platon 388n.
Plaute 225.
Poétique 110.
Poétique française 401.
Poilly, François de 40.
Poinsinet, Antoine 297, 303, 401.
Poisson, Jean 344-345.
Poitiers, Michel 249, 251.
Pollarolo, Carlo Francesco 91.
Polyphème 246.
Pompadour, Jeanne-Antoinette, marquise 

de 82n, 235n, 254n, 262, 273, 276, 289, 301.
Pontau, Claude-Florimond Boizard de 166.
Porpora, Nicola 94.
Poussin, Nicolas 407, 428.
Précaution inutile (La) 17n, 41n, 48n, 62n, 65, 

78n, 87n, 162n, 192n, 211n, 237n, 253n.
Préville, Pierre-Louis Dubus, dit 387, 404.
Prévost, Antoine François 299n.
Prince de Charizme (Le) 259.
Prince de Salerne (Le) 177-178, 263, 280.
Prince généreux (Le) 25.
Prince malade (Le) 291.
Prince travesti (Le) 125.
Printemps (Le) 338.
Procès des comédiens français et italiens 

(Le) 29.
Procès des théâtres (Le) 49, 132, 134, 142-143.
Procope-Couteaux, Michel 261n.
Promenade de Rennes ou la Motte à Madame 

(La) 24n.
Promenade des Terreaux de Lyon (La) 

21n, 25.
Psyché 118.
Putta onorata 199n.
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Puvignée, Mlle 282.
Pygmalion 248-249, 259.
Pyrame et Thisbé 166, 172, 283.

Q
Quand parlera-t-elle ? 198.
Quatre Âges en récréation (Les) 265.
Quatre Arlequins (Les) 79.
Quatrième fête flamande 273.
Querelle des théâtres (La) 117, 128-129, 131, 

136, 143.
Quinault, Philippe 69, 118-119, 137, 138n, 140-

141, 162, 168, 173, 338.
Quinson, M. 245.
Quintilien 344, 346.

R
Racine, Jean 48n, 104, 111, 119n, 132n, 157, 164, 

268, 338, 341.
Radet, Jean-Baptiste 13, 314, 319, 324, 326n, 

327n, 328n, 340.
Raguenet, Jean-Baptiste 32-33.
Rameau, Jean-Philippe 166, 244n, 341.
Rampini, Giacomo 94, 97-100.
Rangoni, Lodovico 104.
Rapaccioli, Giovanni 95, 96n.
Rappel de la Foire à la vie (Le) 132, 134, 136-

137, 144.
Raton et Rosette 171, 288-289.
Raymond, Mlle 266n.
Rebel, François 166, 263, 283.
Recueil des comédies et ballets 260.
Recueils des divertissements du nouveau 

Théâtre italien 99n, 235n, 281n, 283-287, 
291n.

Réflexions critiques sur la poésie et la peinture 
119-120n.

Réflexion sur l’art de parler en public 344.
Réflexions critiques et historiques sur les 

différents théâtres de l’Europe 351n.
Réflexions sur l’Opéra 258.
Réformation du théâtre (La) 352, 429.
Régal des dames (Le) 79.

Régiment de la Calotte (Le) 139, 144.
Regnard, Jean-François 49, 54, 57, 65, 88, 116, 

134n, 238, 280, 338.
Réjouissances flamandes (Les) 272, 276n.
Rémond de Saint-Mard, Toussaint 258.
Rémond de Sainte-Albine, Pierre 13-14, 346-

347, 354, 381, 383, 404.
Renaud, M. 30.
Rencontre des Opéras (La) 150.
Rendez-vous nocturnes (Les) 259n.
Retour de guinguette (Le) 272n.
Retour de la tragédie française (Le) 140n.
Revue des théâtres (La) 145.
Rhadamiste et Zénobie 150n.
Riccoboni, François-Antoine-Valentin 9-10, 

13-14, 82-83, 145, 149n, 150n, 166, 172, 192-197, 
197-199, 201, 202n, 205, 244, 248-251, 254, 259-
261, 268, 278, 285n, 287, 292, 347-349, 354n, 
355n, 363n, 366n, 368n, 371, 374-383, 383.

Riccoboni, Luigi Andrea 7-11, 13-15, 36, 44, 
56, 59, 64-66, 80, 83, 87, 92-93, 99, 103-112, 117, 
121n, 128, 131-132, 134, 136-137, 141, 143-145, 
147, 149, 151, 158, 161-162, 164, 166, 169-170, 
209-210, 235, 246-247, 253-254, 285, 338, 344-
347, 351-361, 366n, 369-374, 376, 378-379, 381, 
383, 399-400, 402n, 403, 405-406, 420n, 429.

Riccoboni, Marie-Jeanne 12, 192n, 194-195, 
197, 201, 202n, 205.

Richardson, Samuel 199, 297.
Richelet, Pierre 153.
Richelieu, Louis-François-Armand de 

Vignerot Du Plessis, duc de 207, 213, 264.
Ripa, Cesare 419.
Rivarol, Antoine de 337.
Robinet, Charles 79.
Rochard de Bouillac, Charles-Raymond 10, 

270, 284, 288, 292-296.
Rodogune 152.
Roland 141.
Roland, Catherine 249, 254, 259.
Rolando, Mme 340.
Romagnesi de Belmont, Charles-Virgile 19, 

331n.



523

l'apoth
éose d'arlequin    Index  

Romagnesi, Jean-Antoine 17, 39, 140n, 145, 
149n, 150, 158n, 162, 163n, 166, 169, 172, 243, 
248, 250, 260-261, 281n, 285n, 288, 292, 331n, 
338.

Romagnesi, Marco Antonio 17, 85n.
Ronconi, Luca 215.
Rosalie, Mlle 294.
Rosaure impératrice de Constantinople 76.
Rose et Colas 305.
Rospigliosi, Giulio 428-429.
Rozier, Mlle 28.
Rousseau, M. 266n.
Rousseau, Jean-Jacques 171, 295, 379-381.
Rousseau, Pierre 63.
Rubini, Francesco 424.
Ruggieri, Ferdinando 418.
Rupture du carnaval et de la folie (La) 157n, 

164.
Rusca, Margherita 260.

S
Sablier, Charles 192.
Sacco, Antonio 386n, 387.
Sainctyon, M. de 144.
Saint-Aubin, Gabriel de 260n, 271-274.
Saint-Edme, Louis Gauthier de 25, 65-66, 129, 

149, 239, 240n.
Saint-Lambert, Jean-François de 336.
Salfi, Francesco 383n.
Salieri, Antonio 329.
Salinières ou la Promenade des fossés (Les) 

18n, 28, 149n.
Sallé, Étienne 31.
Sallé, Marie 31n, 82, 245n, 249-250, 258-259.
Saller, Alessandro 414, 418.
Sallier, abbé 151.
Salomon, Joseph-François 158n.
Salomone, Mario 352.
Samson 172, 197, 281n, 338.
Samsonnet et Tonton 172.
Sansedoni, Francesco 422.
Sansedoni, Giovanni 414n, 418, 422, 427.
Sansedoni, Orazio 414, 416, 418, 422, 425, 427-

428.

Sansedoni, Ottavio 425, 427-428.
Sanseverino, Aurora, duchesse de 

Laurenzano 94-96.
Saracini, Tomaso 95.
Sartorio, Antonio 88, 90.
Saurin, Bernard-Joseph 228.
Sauvé de La Noue, Jean-Baptiste 61n, 63.
Savi, Elena 219.
Savoyards (Les) 265.
Scala, Flaminio 209, 354.
Scarron, Paul 225.
Scène de la comédie italienne : Arlequin et 

Riccoboni 36.
Scolastica (La) 107.
Scotin, Jean-Baptiste 40.
Seconde lettre du souffleur de la Comédie de 

Rouen 346.
Seconde Surprise de l’amour (La) 123n.
Sedaine, Michel-Jean 161, 173, 297, 338, 340.
Selles, Christophe 19.
Serdeau des théâtres (Le) 147-148, 150, 152-156, 

158.
Serva amorosa (La) 192.
Serva padrona (La) 292, 294-295.
Servante affectionnée (La) 205n.
Servante maîtresse (La) 197, 282-283, 294-296, 

340.
Sesostri 104.
Sganarelle ou le Cocu imaginaire 182.
Shakespeare, William 225, 298.
Silvia Voir Benozzi, Giovanna Rosa.
Sodi, Carlo 294.
Sodi, Pietro 84, 86, 262.
Sofonisba 104.
Soirée des boulevards (La) 180.
Soragna, Melli Lupi, prince de 97.
Sorcier (Le) 303, 306, 310.
Souhaits (Les) 164.
Sourd guéri (Le) 328n.
Stampiglia, Silvio 95, 98, 99n.
Stanislavskij, Konstantin Sergeevič 387.
Sticotti Orsola Voir Astori, Ursola.
Sticotti, Antonio Giovanni 166, 172, 254, 269.
Sticotti, Fabio 10, 92-93, 98-99, 289-290.
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Storia critica de’ teatri antichi e moderni 391.
Superstitieux (Les) 292.
Surugue, Louis 273n, 275.
Suite des Comédiens esclaves (La) 145.
Suivante généreuse (La) 192.
Supplément aux parodies du nouveau Théâtre 

italien 9, 170-171.
Surprise de l’amour (La) 113n, 117, 122-123, 

124n, 150n.

T
Tableau parlant (Le) 12, 297-311, 340.
Tableaux (Les) 269, 276.
Talents à la mode (Les) 259, 280, 285, 287, 292.
Talents déplacés (Les) 288.
Tanara, Nicolò 104.
Tancrède 152.
Tarare 329.
Tarare régnant ou l’Île d’Ormus heureuse 329.
Tartuffe 159.
Télémaque 116.
Télémaque travesti 116.
Tempesta amorosa 48n.
Tempesti, Domenico 95, 96n.
Temple du goût (Le) 243.
Téniers, dit le Jeune, David 11, 266, 270-278.
Térence 225.
Terodak, M. 282.
Tertullien 353n.
Tête à perruque (La) 300.
Thalie au nouveau théâtre 161, 173.
Théâtre de la Foire ou l’Opéra-Comique (Le) 

7, 40-43, 129n, 132n, 134n, 137n, 139n, 140n, 
143-145.

Théâtre italien de Gherardi (Le) 6-7, 9-11, 17, 
40-41, 47n, 48n, 50n, 54n, 58n, 62, 64n, 65, 78n, 
87, 88n, 91n, 162, 211, 237n, 284n, 369n.

Théocrite 85.
Thésée 119, 168, 293.
Thétis et Pelée 169.
Théveneau, Pierre 10, 158, 285n, 286n, 287n, 

290-292, 294.
Thomas d’Aquin (saint) 353n.

Thomassin Voir Vicentini, 
Tommaso Antonio.

Timon le misanthrope 240.
Tircis et Doristée 172, 267, 289.
Tirolais (Les) 265.
Tito Manlio 104.
Titon Du Tillet, Evrard 429.
Titon et l’Aurore 171.
Titus 53.
Tombeau de Nostradamus (Le) 43.
Tonelli, Anna 295.
Torelli, Giacomo 76.
Tortoriti, Anne 21, 29, 331n.
Tortoriti, Bartolo 23.
Tortoriti, Giuseppe 6,17, 18n, 19, 21-24, 29-30, 

77, 80, 88.
Tortoriti, Jeanne-Jacquette 21-23, 25, 29.
Toscano, Angelica 19, 21-22, 88, 100.
Toscano, Gregorio 19.
Touvenelle, M. 88, 92, 99.
Traité du récitatif 343.
Trattato sopra l’arte comica 366n, 374.
Travenol, Louis 238n.
Trial, Antoine 306n.
Trial, Marie-Jeanne Milon 306n.
Tricarico, Nicola 97.
Trilogie d’Arlequin et de Camille (La) 185, 

203, 205.
Trilogie de Zélinde et Lindor (La) 205.
Triomphe de l’amour (Le) 116, 126.
Triomphe de l’intérêt (Le) 280, 284, 286.
Triomphe de la Foire (Le) 134, 143n.
Trionfo di Partenope (Il) 98, 99n.
Troisième fête flamande 273.
Trudaine, Marie-Louise Micault de 

Courbeton de 298.
Tuccaro, Arcangelo 81.
Turc généreux (Le) 260n.

V
Vacca, Angelo 409.
Vadé, Jean-Joseph 171, 173, 303n.
Vallée de Montmorency ou les Amours 

villageoises (La) 85.



525

l'apoth
éose d'arlequin    Index  

Vallet, Jean 28.
Valois d’Orville, Adrien-Joseph 293.
Vecchi, Orazio 48.
Vega, Lope de 225.
Vendanges (Les) 85.
Vendanges de Tempé (Les) 85.
Vendanges troublées (Les) 265.
Vendangeurs (Les) 265.
Vendramin, Alvise 104.
Vendramin, Antonio 423n, 424n.
Vendramin, Francesco 104, 210, 423.
Vengeance de Colombine ou Arlequin beau-

frère du grand Turc (La) 18n, 23, 80n.
Ventaglio (Il) 396.
Véritable Ami (Le) 192.
Vero amico (Il) 393.
Veronese, Anna Maria (dite Coraline) 84, 

176, 254, 270.
Veronese, Carlo Antonio 11, 84, 175-178, 180, 

181n, 186, 209, 254-255, 263, 265.
Veronese, Giacomina Antonia (dite 

Camille) 176-177, 197-198, 200, 203, 218, 254, 
262, 266n, 270.
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